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Dahlbom). Mesonotura ' ponctué. D'un noir

do poix ; hanches, trochanters, tarses anté-

rieurs et intermédiaires à leur extrémité,

tarses postérieurs en entier de cette même
couleur ; funicule d'un brun roussâtre ; man-
dibules et pattes rousses ; mesonotum et scu-

tellum, à rexcoplion de lépine, d'un rouge

sang ou bien d'un brun roux jaune ; celle-ci

de moitié plus courte que Tecusson ; antennes

de la longueur de la tète et du thorax réunis
;

ailes hyalines, à nervures fines et jaunes
;

fossette frontale obcordiforme et presque

glabre. Taille 9 : 2,70™'». » (Dahlbom).

Bicolor Daiilb.

Patrie : Suède (Uahlbom). Espèce bien distincte, selon

Reinhard, non distincte d'cdioijaskr, selon Thomson.

Arêtes latérales ne rejoignant pas la carène

médiane; mesonotum non distinctement poin-

tillé. 4

« Intervalles entre la carène médiane et

les carènes parallèles - du mesonotum sillon-

nés ; sillons striolés transversalement. (Selon

la fig. 7, pi. 1. l'arête médiane ne se bifurque

pas et les deux arêtes latérales s'arrêtent après

le tiers antérieur du mesonotum). D'un noir

de poix; hanches, trochanters, tarses en par-

tie de la même couleur ; funicule brun ; man-

dibules et pattes ferrugineuses. Chez le mâle,

le thorax est noir en entier, avec le côté ex-

terne des fossettes citrin ; chez la femelle, les

deux tiers inférieurs du mesonotum et lé-

1. Dans la diaj-'nose générique Dnlilbom écrit que le mesonotura des espèce s

de ce genre est plus ou moins rugueux.

2. D'apri^s la li^'. 7, pi. I, il faut entendre par là : tout le dessus du me-
sonotum.

André Vll'^i' 18
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cusson, à l'exception de l'épine, sont rouge

sang. Celle-ci de moitié plus courte que l'é-

cusson. Antennes d'un tiers plus courtes que

le corps. Ailes teintées de brun jaunâtre dans

la région des nervures ; celles-ci fortes et d'un

noir de poix ; fossette frontale obcordiforme,

couverte d'une pubesccnce grisâtre et très

courte. Taille c/' : 3,73"""., ? : 4,30"^™. »

(Dahlbom).

Dahlbomi Kieff.

Patrie : Scandinavie (Dalilbora). Cette espèce, nommée
eiliogaster par Dahlbom, se distingue de toutes les

autres du même genre par la sculpture du mesono-
tum.

Mesonotum chagriné ou ridé transversa-

lement, rarement presque lisse ; carène mé-

diane bifurquée dans la moitié basale du

mesonotum. 5

Epine atteignant environ les trois quarts

de la longueur de l'écusson ou même davan-

tage. 6

Epine atteignant au maximum la moitié de

la longueur de l'écusson. 8

Arêtes latérales du mesonotum s'arrètant

brusquement vis à vis de l'origine de la bifur-

cation de l'arôto médiane ; cette bifurcation

commence au milieu du mesonotum et les

deux lignes élevées qui en résultent sont à

peine séparées l'une de l'autre. Corps noir;

pattes rouges ; hanches noires, base des

cuisses et métatarses postérieurs bruns. Ar-

ticle 3" des antennes deux fois aussi long que

gros, égal au 4"
; articles 9 à 10 une fois et

quart aussi longs que gros, le treizième deux

lois aussi long que l'avant-dernier. Pronotum



chagriné; l'échancrure de la troncature est

faiblement arqué et s'étend à tout le bord

supérieur. Mesouotum à peine chagriné,

presque lisse ; mésopleures lisses et brillan-

tes. Fossettes du scutellum distinctement

séparées, non traA'ersées par des rides,

et occupant au moins la moitié de la surface

supérieure de l'écusson ; épine s'élargissant

insensiblement à sa base, atteignant au moins

les trois quarts de la longueur de l'écusson.

Ailes hyalines ; nervures jaunes. Taille $ :

3,.j0'""'.

Sibirica Kiefp.

Patrie : Sibérie (Collection du général Radoszkowski).

• Arêtes latérales s'arrètant bien avant la bi-

furcation de la carène médiane ; côtés du pro-

notum et mesonotum plus ou moins ridés. 7

L'échancrure du bord supérieur de la tron-

cature du pronotum est fortement arquée et

n'occupe que le tiers médian de ce bord. Les

deux fossettes du scutellum semblent ne faire

qu'une fossette unique, lisse et brillante, oc-

cupant la moitié de la surface de l'écusson et

divisée par une carène longitudinale ; le bord

postérieur de l'une se prolonge donc sur le

bord postérieur de l'autre en décrivant un

arc unique. Noir; pronotum, mesonotum à

l'exception du tiers antérieur, écusson à l'ex-

ception de l'épine, pattes à l'exception des

hanches et des trochanters, ainsi que des

cuisses et tarses postérieurs, d'un roux fer-

rugineux; troncature du pronotum brune.

Article 3' des antennes deux fois et quart aussi

long que gros, le 4'^ à peine deux fois, le der-

nier deux fois et demie aussi long que gros,
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dépassant de moitié l'avant-dernier. Côtés du

pronotum et mesonotutn avec des rides trans-

versales bien marquées. Mésopleures bril-

lantes et lisses. Ecusson égalant les trois

quarts de la longueur de l'écusson qui est

parcouru par cinq arêtes longitudinales. Bi-

furcation de l'arête médiane du mesonotum

commençant un peu en deçà du milieu et li-

mitant un espace non triangulaire, mais pres-

que également large aux deux bouts et quatre

fois aussi long que large. Ailes hyalines.

Taille 9 : e™'".

Chlapowskii Kieff.

Patrie : Russie (Collection du général Rados/.kowski).

Remarque : Celle espèce, que je dédie à M. le D^
Chlapowski, de Posen, ressemble à A. scutellata Gir.

quanl ù la couleur ; mais elle en diffère par la sculp-

lure, la longueur de l'épine el la forme de l'éclian-

crure de la troncature du pronotum.

L'échancrure de la troncature du pronotum

est faiblement arquée et occupe tout le bord

supérieur. Les deux fossettes du scutellum

petites, lisses et bien séparées, le bord posté-

rieur de chacune formant un arc de cercle.

Noir
;
pattes rouges, avec la base des cuisses,

les tarses postérieurs et plus faiblement aussi

les tibias postérieurs d'un brun noir. Vertex

grossièrement ridé ; occiput finement et den-

sément striolé en travers. Article 3" des an-

tennes deux lois aussi long que gros et un

peu plus long que le 4'^
; l'avant-dernier une

fois et demie aussi long que gros, de moitié

plus court que le dernier. Côtés du pronotum

chagrinés, faiblement ridés près du bord su-

périeur. Arêtes latérales du mesonotum s'ar-

rôtant brusquement bien avant la bifurcation
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(le l'arête médiane. Surface du mcsonolum

finement chag:rinée, faiblement ridée trans-

versalement par endroits. Epine égalant les

trois quarts de la longueur de l'écusson, trois

fois et demie aussi longue que large à sa base.

Ailes hyalines. Taille 9 ' S.SO""". Antennes

longues de 3™"'.

Longispina Kieff,

Mœurs et Patrie : Cette espèce a été obtenue pur

M. Cabrera y Uiaz d'une galle de Cijnips Maijri liiefl',

en Espagne.

Epine n'atteignant que le tiers de la lon-

gueur de l'écusson, une fois et demie, ou

presque deux fois aussi longue que large.

Antennes à peine plus courtes que le corps

dans les deux sexes. Bord supérieur de la

troncature du pronotum avec une échancrure

fortement arquée et occupant seulement le tiers

médian. Noir
; pattes rouges, à l'exception des

tarses postérieurs et de toutes les hanches
;

bas des cuisses parfois bruni ; chez la femelle

les articles antennaires 3 et 4 sont égaux, une

fois et demie aussi longs que gros, l'avant-der-

nier à peine plus long que gros, et presque

de moitié plus court que le dernier ; chez le

mâle, le 3« est un peu plus long que le 4',

les autres comme chez la femelle. Verlex for-

tement ridé, occiput densément striolé trans-

versalement. Côtés du pronotum chagrinés ;

arêtes latérales du mesonotum prolongées

jusque vis à vis de l'origine de la bifurcation

de la médiane, ne cessant pas brusquement,

mais se partageant en des rides longitudinales

et irrégulières ; intervalles finement ridés

transversalement. Mésopleures lisses et bril-

lantes. Arêtes de l'écusson peu marquées.
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Ailes hyalines, non cilit'es. Taille 9 : 2,50 à

3""».
; cf :

3'""*.

Brevispina Kieff.

Patrie : Espagne (Envoi de Cabrera y Diaz).

Epine atteignant la moitié de la longueur

de l'ccusson ; l'echancrure de la troncature du

pronotum occupe tout le bord supérieur ;an-

tennes de la femelle de moitié ou du tiers plus

courtes que le corps. 9

Côtés du pronotum munis supérieurement

d'environ douze courtes arêtes ou du moins

grossièrement ridés ; inférieurement avec trois

à cinq arêtes ou rides ; échancrurc du bord

supérieur de la troncature faiblement arquée
;

mesonotum ridé transversalement ; antennes

de la femelle de moitié plus courtes que le

corps (un peu plus courtes que la tête et le

thorax, selon Giraud), celles du mâle d'un

tiers plus courtes que le corps ; écusson avec

cinq arêtes bien marquées, dont les trois mé-
dianes se prolongent jusqu'à la pointe de l'é-

pine qui est de moitié plus courte que l'écus-

son; fossettes lisses, non traversées par les

arêtes de l'écusson ; ailes hyalines, non ci-

liées. Noir; pattes antérieures et intermé-

diaires, à l'exception des hanches, milieu des

tibias postérieurs, et, chez la femelle, me-
sonotum sauf un petit espace en avant, base

et côté externe des fossettes (selon Giraud,

tout l'écusson, à l'exception de l'épine) d'un

rouge plus ou moins clair. Chez la femelle, le

3° article des antennes est deux fois aussi

long que gros, et dépasse un peu la longueur

du i* ; l'avant-dernier à peine une fois et de-

mie aussi long que gros et n'atteignant pas

la moitié du dernier. Chez le mâle, le 4" est
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seulement une fois et demie aussi long que

gros et le li" une fois et demie aussi long

que le 13®. Mesonotuni ridé transversalement ;

bifurcation de la carène médiane à rameaux

parallèles. Taille ? : S'""'. ; a^ : 4,:i0 à o""".

Scutellata (Gir.) D. T.

Patrie : Autriche, deux femelles (Ciniud) ; Il.ilie, deux
femelles {Envoi de M. le D"' Magretti) ; Espagne, ciiicj

mâles (Envoi de M. Cabrera y Diaz), Hongrie, trois

femelles (Envoi Je M. Szepligeli).

Kemaroue. Selon (iiraud, cet insecte serait le mémo
que Tenthrcdo acutcUala Vill. ; « il n'est pas moins
certain, ajoute-t-il, i|ue VEvania cdiogaster Hossi

est identique avec la Irnthredo scutellata Vill. et la

dernière dénomination doit être adoptée comme
étant la plus ancienne. » Heinhard est au contraire

d'un avis opposé. Quoii|u'il en soit de cette question,

l'insecte doit conserver la dénomination que (iiraud

lui a imposée.

Vabiations. Reinhard a eu sous les yeux seize

échantillons qu'il rapporte à cette espèce ; or, sur les

seize, quinze différaient entre eux par la couleur;

sa diagnose est : « Noir ; dessus du thorax ridé trans-

versalement, de même couleur ou plus ou moins
rouge, pattes rouges, avec les hanches, les cuisses

plus ou moins et les tarses postérieurs noirs ; ailes

hyalines ou teintes de brunâtre à la base et au bord

antérieur. Taille 9d' : 3,40 à o""" •>. Il ajoute encore

que les côtés du pronotura sont parcourus par quel-

ques rides transversales, que l'épine de l'écusson

est toujours noire et que la couleur rouge peut

s'étendre sur les cotés du mesonotum et du prono-

tum. L'exemplaire typique de Fiijites hicolor Fonsc,
qui lui a été envoyé du Muséum de Paris, ne diffère

nullement des autres individus de cette espèce quant

à la sculpture, et le mesonotum est distinctement

ridé transversalement. Heinhard considère encore

comme synonyme Fiijitcs aciilcata Fonsc. mais en

exclut Hi/ilcs s/)/»oN(« Hart. el donne la répartition

géographique suivante : Allemagne et Dalmatie

(Fieinhard), Angleterre (Curtis), France (Fonsco-

lorabe), Italie (Uossi), Suède (Dahlbora).

Côtés du pronotura coriaces, non ridés;

i;chancrure du bord supérieur de la troncature
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assez profonde, en angle obtus ; antennes de

la femelle d'un tiers plus courtes que le corps,

épaisses, à articles non nettement séparés, le

3" et le 4° égaux, à peine 2 fois aussi long

que gros; le 120 { 1/4 . ig i3e presque 2 fois

aussi long que le 12<=
; écusson avec cinq arêtes

dont la médiane seule se prolonge distincte-

ment jusqu'à l'extrémité de l'épine; celle-ci

de moitié plus courte que l'écusson; fossettes

traversées chacune par les deux arêtes laté-

rales de l'écusson ; ailes teintées de jaunâtre

dans la région des nervures. Noir; funicule

brun ou brun rouge
;
pronotum, partie mate

des mésopleures, mesonotum, écusson à l'ex-

ception de l'épine, pattes d'un rouge sang;

tarses postérieurs, toutes les hanches, base

des cuisses noirs. Mesonotum irrégulièrement

ridé transversalement. Taille 9 ' 3,50'"'".

Coriacea Kieff.
Patrie : Corse (Envoi du Uév. Marshall.).

ESPÈCE DOUTEUSE

« Noir
;
genoux, tibias et tarses d'un roux brun sombre

;

écusson épineux. Taille 9 •' 2,70'"'". Diffère d'edioffaster par

la taille plus petite, le dos du thorax moins convexe et une

coloration différente. » (Hariig).

Hartigi D. T. {Spinosa Hart.).

Patrie : Allemagne (Hariig).

GENRE 6°. ONYCniA IfALmAY. 1833 (323) p. 161 et 1840

(33(i) p. 30. Append.

ôvj)(^iov, petit ongle.

Tète à peine plus large que le thorax ; vertex coriace ou ridé
;

occiput profondément strié transversalement; des carènes



courtes et rapprochées rayonnent du bord postérieur des yeux
;

ceux-ci deux fois aussi longs que larges, glabres et deux fois

aussi longs que les joues, qui sont distinctement margin('es

en arrière. Palpes maxillaires de cinq articles, les labiaux com-

poses de deux seulement. Antennes filiformes, insérées entre

les yeux et composées de 14 articles chez le mâle et de 13 chez

la femelle; scape court, aminci h sa base; second article

presque transversal ; le Z" sinué, c'est-à-dire, échancré sur le

côté externe, chez le mâle; les suivants cylindriques, dimi-

nuant progressivement en longueur, le dernier ordinairement

beaucoup plus long que l'avant-dernier. Prothorax non ou à

peine rétréci en son milieu, présentant en avant une tronca-

ture déclive et faiblement échancn'e supérieurement. IMesono-

tum peu convexe, mat, traversé par deux sillons parapsidaux

et par trois carènes ; les sillons parapsidaux sont percurrents

et ne s'élargissent pas sensiblement à leur base ; entre eux se

trouvent les trois carènes sous forme de lignes élevées ; la

médiane se prolonge depuis le bord antérieur du mesonotum

jusqu'au bord postérieur ; avant d'atteindre ce dernier, elle se

bifurque en limitant un espace triangulaire. Les carènes laté-

rales commencent également au bord antérieur du mesonotum

et disparaissent vers le milieu ou avant le milieu du mesono-

tum ; elles manquent complètement chez 0. nberrans. Ecusson

subquadrilatère, beaucoup plus long que large, tronqué à sou

extrémité, muni d'un bord relevé en forme de carène, et tra-

versé dans son milieu par une arête ou carène longitudidale
;

à sa base se trouvent deux fossettes assez grandes ; l'espace

situé de chaque côté entre la carène médiane et le bord est

enfoncé en forme de gouttière et traversé par des rides trans-

versales plus ou moins distinctes, allant du bord à la carène

médiane. Mésopleures lisses etbrillantes. Métathorax fortement

déclive, avec deux arêtes parallèles en leur milieu. Abdomen
peu comprime; premier segment ou pédicule cylindrique,

aussi long que gros, caréné longitudinalement sur le dessus,

ou lisse, selon Giraud ', évasé en forme d'entonnoir à chaque

1. Giraud donne ce caractère à deux reprises dans sa diagnose générique,
il est possible que ce caractère convienne à l'une ou à l'autre des trois espèces
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extrémité ; second sef^ment très fortement rétréci sur les côtés,

avancé au milieu en forme de languette arrondie au bout,

lisse et brillante dans les espèces que j'ai examinées, mate et

ponctuée, selon Giraud; la base de cette languette olfre parfois

une impression circulaire peu profonde ; troisième segment

beaucoup plus grand que le second, brillant et finement ponc-

tué ainsi que le quatrième ; celui-ci ainsi que les suivants à

peine proéminents ou recouverts parfois en entier par le troi-

sième. Tibias postérieurs parcourus par trois arêtes longitu-

dinales ; le métatarse postérieur presque aussi long que les

articles suivants réunis. Crochets des tarses simples. Ailes à

surface presque nue et à bords non ciliés ; cellule radiale ouverte

non seulement à la marge mais encore entièrement à la base,

la troisième partie de la nervure sous-costale faisant complète-

ment défaut.

Westwood a publié d'abord le nom de ce genre, dans les

termes suivants : « Je ne connais pas le Cynips ecHogaster de

Panzer, que Haliday a rangé dans le genre Onychia » (332) p.

494 ; mais il n'en a donné aucune diagnose. Un peu plus tard

Walker (323) p. 160, publia une description A' Onychia, en

considérant également le Cynips ediogaster comme type de ce

genre; cette description basée sur des renseignements que lui

avait communiqués Haliday, selon l'Introduction, ne s'applique

ni au genre Aspicera ni au genre Onychia Hal. Enfin Haliday

publia dans l'ouvrage de Westwood (336) Append. p. 36, la

diagnose suivante qui enlève tout doute : « Troisième segment

abdominal très grand, recouvrant les suivants; pétiole très

court ; écusson parcouru par des arêtes transversales ; antennes

filiformes, de 14 (o-^) ou de 13 (9) articles ; trois cellules cubi-

tales ; nervure sous-costale non prolongée vers le bord alaire »
;

il ajoute formellement que C. ediogaster ne fait pas partie de

ce genre. Dahlbom, et plus tard Giraud, ont été induits en

erreur par Westwood et Walker, en considérant C. ediogaster

qu'il décrit, mais il est à peu près certain qu'il ne s'applique pas à toutes

trois ; en eflet la description A'O. Fonscolombei Dahlb. est faite d'après ,un

type de Dahlbom ; or Dahlbom dit expressément dans sa diagnose générique,

que le pédicule de l'abdomen est strié.



comme type à'Omjchia. La rectification de cette erreur est

due à Reinhard.

Mœurs. 0. ligurica Gir. [notata Reinh. nec Fonsc.) et 0.

Dufotiri Gir. {Westiooodi D. ?) sont les seuls représentants de

ce genre dont les mœurs soient connues.

Parmi les espècesd'Onijchia que l'on connaît, l'une, 0. Pro-

vancheri Ashm. revient à l'Amérique du Nord, une seconde,

O. striolafa Cam. aux Indes, et les autres à l'Europe.

1 Mesonotum avec trois arêtes longitudinales. 2

^^— Une seule arête longitudinale sur le meso-

notum, les deux latérales faisant défaut. Corps

noir ; antennes, pattes, pétiole de l'abdomen

et la majeure partie du thorax rouges ; côte's

du prothorax, mesonotum, à l'exception de

sa base, et métathoraxà l'exception des deux

arêtes parallèles, noirs. Les premiers articles

du funicule deux fois et demie aussi longs que

gros, les suivants diminuant insensiblement;

le W" pas plus long que le 13«. Une forte

arête s'étend de la base de chaque antenne

jusqu'à l'ocelle externe ; une autre arête se

prolonge de la base de chaque antenne jusque

près de la bouche. Mesonotum chagriné, sans

rides transversales. Partie triangulaire com-
prise entre la bifurcation de la carène médiane

deux fois et demie aussi longue que large et

non ridée ni striée transversalement. Ecusson

différant de celui des autres espèces par les

rides transversales très irrégulières et inter-

rompues, occupant l'espace compris entre la

carène médiane et le bord. Pédicule de l'ab-

domen densément cannelé. Taille cf :
4""".

Aberrans Kieff.

Patrie : Russie (Collection du général Radoszkowski).



Côtes du prothorax chagrinés ; mésopleures

et, chez la femelle, à l'exception il'O. Lalreil-

lei, tète en majeure partie, rouges ; mesono-

tum chagriné et ponctué, non ridé transver-

salement. 3

Côtes du prothorax ridés ou striés longi-

tudinalcment. 6

« Ailes teintées de jaune au bord antérieur.

Cuisses et tibias postérieurs noirs ; le reste

des pattes rouge. Dernier article des antennes

brun noir, les autres rouges. Partie du meso-

notum comprise entre la bifurcation de la

carène médiane 5 à 6 fois aussi longue que

large. Tète noire chez le mâle, rouge avec

une tache noire au milieu de la face chez la

femelle ; antennes du premier au moins aussi

longues que celles de la seconde, un peu plus

longues que la tète et le thorax. Thorax

noir; mésopleures, écusson, les deux arêtes

du métathorax et le point de jonction du

métathorax avec le pédicule, rouges ; côté

externe et basai des fossettes du scutellum

d'un jaune clair ; chez la femelle le prothorax

est encore plus ou moins rouge. Prothorax

et mésothorax mats, finement granulés, par-

fois le bord antérieur du mesonotum très

finement, non distinctement ridé. Méso-

pleures lisses et brillantes. Aréole à peine

indiquée. Abdomen noir
;
pédicule finement

caréné longitudinalement, aussi long que

gros chez la femelle^ une lois et demie aussi

long que gros chez le mâle. Second segment

lisse et brillant. Taille a^9 : ^.S'""'. »

(Reinhard).

NotataREiNH. non Fonsc.

Patrie : Dalmatie, Savoie, France méridionale et

Espagne (Reinhard).



Rkmabcide : Reinhard a décrit cette espèce sous

le nom d'O. notala Fonsc, dont la coloration est bien
différente et qui, par lu forme de sa cellule radiale

est même exclu du genre Onyclnn. (). liijurica (jir.,

qu'il regarde comme synonyme de la même espèce,

en diffère surtout par le pédicule abdominal lisse.

- Ailes hyalines. Cuisses et tibias postérieurs

d'un roux brun. Funicule rouge en entier.

Prothorax rouge aussi chez le mule, au

moins en majeure partie. 4

« Tète noire, thorax rouge en entier chez

la femelle. Corps noir ; antennes, pédicule

de l'abdomen et pattes rouges. Tète et thorax

avec des carènes élevées ; écusson tronqué à

l'extrémité ; second segment abdominal (le

1" dans le sens de Hartig) très étroit.

Taille 9 : 3,30"'">. » (Hartig) '.

Latreillei Hart,

Patbie : Allemagne (llarlig).

Thorax coloré de noir et de rouge ; tète de

la femelle rouge. 5

« Second segment abdominal avec une im-

pression circulaire mate et ponctuée
; pédicule

lisse et rougeàtre. Thorax de la femelle d'un

ferrugineux obscur, noirâtre le long des

sutures, sur la partie antérieure du méso-
thorax et les côtés du métathorax; côté

externe des fossettes citrin ; tète et antennes

d'un rouge ferrugineux en entier
; pattes

antérieures d'un rouge ferrugineux, avec le

côté externe des cuisses plus sombre ; les

postérieures sont presque entièrement d'un

brun rougeùtre obscur. Ailes d'un blanc

1. 11 n'est pas certain que cet insecte appartienne à ce genre. I.a descrip-

lion de Hartig s'applique aussi bien au genre Tavaresia qu'à Oiiycltiu.
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hyalin très pur. Nervures jaunâtres. Bas de

la face et des joues assez richement couvert

d'une pubescence cendrée un peu soyeuse
;

espace cordiforme, au-dessous des antennes,

rempli de poils très courts, très serrés et ternes.

Dessus du thorax et côtés du prothorax

coriaces, non distinctement rugueux. Un
seul exemplaire. Taille $ : 4,25">"'. » (Giraud).

L'insecte que je rapporte ici a quelques stries

au bas des cotés du pronotum, dont la partie

supérieure est coriacee. Carènes du meso-

notum comme chez brevifurca ; dernier

article des antennes deux fois aussi long que

l'avànt-dernier dans les deux sexes. Aréole

indiquée par une tache carrée ; les antennes

de la femelle ont un peu plus de la moitié de

la longueur du corps ; le mâle est noir ; mé-

sopleures en tout ou en partie, troncature du

prothorax en majeure partie, écusson, bord

postérieur du mcsonotum, hanches, genoux,

extrémité des tibias et tous les tarses rouges
;

antennes plus longues que le corps. Taille cf :

3,50'"'".

Ligurica Gm.

Mœurs et Patrie : France méridionale ; Nice (Giraud)

Obtenu par Perris, de larves de Syrphiis, selon

Giraud (Ann. Soc. ent. France, 1877, p. 417).

Reinliard a confondu cette espèce avec Figitcs nolala

Fonsc. qui n'appartient pas à ce genre.

Second segment abdominal lisse et brillant

en entier ;
pédicule densément caréné longi-

tudinalement sur le dessus. Thorax et pattes

rouges chez les deux sexes ; trois bandes

longitudinales plus ou moins conlluentes sur

le devant du mesonolum, une tache trans-

versale plus ou moins grande sur les côtés du

pronotum, une large tache pectorale s'éten-



dant des hanches intermédiaires aux hanches

postérieures, dessous du scutellum, et cliez

un exemplaire, les trochantcrs noirs ; an-

tennes entièrement rouges ou les deux

articles basaux bruns ; tète rouge chez la

femelle, avec l'espace cordiforme au dessous

des antennes noir, mais pas plus velu que les

parties avoisinantes ; le màle a la tète noire

en entier. Côté externe des fossettes d'un

jaune citrin. Pédicule abdominal rougeàtre,

à peine plus long que gros. Côtés du pro-

notum et dessus du mesonotum coriaces. Les

deux arêtes du mesonotum convergeant fai-

blement vers la carène médiane à partir du

bord antérieur et s'arrètant bien avant la

bifurcation de cette dernière ; espace compris

entre cette bifurcation ridé et tout au plus trois

fois aussi long que large. Chez la femelle, les

antennes atteignent les trois quarts de la

longueur du corps ;
3*^ article dépassant le 4«

d'un quart ; celui-ci deux fois un quart

aussi long que gros et pas plus long que le

suivant ; article 12° encore une fois un quart

aussi long que gros et égalant la moitié du

dernier.

Chez le mfile, les antennes sont un

peu plus longues que le corps ; article 3" à

peine plus long que le ¥, celui-ci deux fois

et demie aussi long que gros, le 13" deux

fois aussi long que gros, le 14" ne dépasse le

13'= que de moitié. Ailes hyalines; nervures

testacées ; seconde partie du radius faible-

ment arquée et une fois et demie aussi

longue que la première ; aréole indiquée seu-

lement par une minime nervure perpendi-

culaire au bord antérieur. Bas de la face et

côtés proéminents du métathorax avec une
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pubescence blanche et dense. Taille Qçf :

3,G4-4""". »

Brevifurca Ki

'AiniE : France méridionale (Envoi de M. E. André),

Corse (Collection du Rév. Marshall), Espagne (Envoi

de M. Cabrera.

Mesonotum distinctement ridé transver-

salement. Mésopleures, et chez la femelle,

trte en majeure partie rouges.

« Mesonotum coriace et ponctué ; côtés du

pronotum striolés ; me'sopleures et tête

noires ; second segment abdominal avec une

impression mate et ponctuée. Corps noir
;

funicule et pattes rouges, cuisses postérieures

et base des hanches rembrunies ; l'écusson

est rougeùlre chez la femelle et cette couleur

s'étend un peu sur la partie voisine du méso-

thorax. Ponctuation du dos du thorax plus

fine, plus égale que chez 0. Dufouri, un peu

grenue, presque sans rides transversales

sensibles ; les côtés du prothorax sont aussi

plus faiblement striolés. En outre, les ailes

sont partout pures^ les nervures seules jau-

nâtres. La comparaison d'un exemplaire

femelle envoyé par Dahlbom au Musée de

Vienne a permis de laire ressortir leur diffé-

rence spécifique. Taille 0^9 • 3,30™'". »

(Giraud). L'unique exemplaire mâle que j'ai

examiné, var. minima, Kieff., ne mesurait

que 2,o0""" ; antennes de la longueur du

corps ; article 3" plus grand que le 4" qui est

deux fois aussi long que gros ; article H*-'

dépassant le 13^ de moitié. Espace triangulaire

du mesonotum à peine plus long que lai-ge
;

carènes latérales s'arrélant bien avant cet

espace.

Fonscolombei Da



Patrie : Suède (Dahlbom), Espagne (Envoi de Cabrera

y Dia?,). Le Figitcs yiotata Fonsc, que Dahlbom et

Giraud considérèrent comme identique à Fonscnlom-

hui, appartient à un autre genre. Selon Daliibom, le

pétiole abdominal de Fonscolombei serait muni de

deux tubercules sur le dessus ; Giraud n'en fait pas

mention.

Aréole nulle ; mésopleures entièrement

rouges ; troncature du pronotum noire ;

article 3" des antennes au maximum trois

fois aussi long que gros.

Aréole très bien formée, composée de deux

nervures latérales jaunes, grosses, l'externe

perpendiculaire au bord antérieur de l'aile,

l'interne oblique et plus longue, nervure basale

ou cubitus très pâle, à peine distincte ; tron-

cature du thorax, mésopleures, dans leur

partie antérieure, écusson, écaillettes, an-

tennes à l'exception des trois premiers articles,

pattes, y compris les hanches, une tache sous

l'écusson, les arêtes du melanolum et plus ou

moins le pétiole abdominal rouges ; toutes

les cuisses elle dessus des tibias intermédiaires

et postérieurs plus ou, moins brunis; côté

externe des fossettes jaune. Article 3** des

antennes 4 à 3 fois aussi long que gros, plus

long que les suivants ; le 13° deux fois aussi

long que le 12" qui est seulement une fois et

demie aussi long que gros. Outre les deux

arêtes qui s'étendent des ocelles externes

jusqu'au-dessous des antennes on voit encore

une arête médiane, allant de l'ocelle médian

jusque entre les deux antennes. Verlex forte-

ment ridé ; bord des yeux, surtout le bord

externe, avec des carènes courtes et rayon-

nantes. Côtés du pronotum ridés longitudi-

nalement ; mesonotum ridé transversalement;

les carènes longitudinales très proéminentes,

André Vlli'i- 10
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les latérales s'arrèlant brusquement avant le

milieu du mesonotum; espace comprii* entre

la bifurcation de la carène médiane doux fois

aussi long que large. Les arêtes transversales

du scutellum très, proéminentes et régulières,

disposées par six de chaque coté de la carène

longitudinale médiane. Ailes hyalines, fai-

blement teintées de jaune dans leur moitié

basale. Pétiole abdominal, avec trois urètes

longitudinales. Taille 9 :
4""".

Areolata Kieff.

Patrie : Italie (Envoi du D'' Magretti).

Espace compris entre la bifurcation de la

carène médiane deux fois et demie aussi long

que large à la base, selon Reinhard. « La

région occupée par les nervures de l'aile,

teintée de jaunâtre en entier. Corps noir
;

antennes à l'exception des deux ou trois pre-

miers articles, mésopleures, écusson, et par-

fois une tache sur les côtés du pronotum

rouges ; rarement l'écusson est d'un brun

noirâtre ; le côté externe des fossettes est tou-

jours jaune ou citrin
;
pétiole de l'abdomen

rougeâtre
;

pattes tantôt noires avec les

hanches et les tarses ferrugineux, tantôt les

cuisses antérieures et tous les tibias sont d'un

noir de poix, passant plus ou moins au rou-

geâtre. Antennes de la longueur des deux

tiers du corps, le 3« article sensiblement

plus long que les suivants, le dernier plus

long que les deux précédents. Côtés du pro-

thorax obliquement striolés ; le dessus du

mésothorax entièrement couvert de rugosités

transversales assez saillantes. Pétiole de

l'abdomen un peu dilaté en avant en forme

d'écaillé pour embrasser le tubercule meta-
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thoracique auquel il fait suite ; en dessous et

en avant existe en outre une petite élévation

en forme de dent aiguë que l'on ne peut

souvent bien distinguer qu'en détaciianl le

pétiole. Espace ovalaire sous les antennes

presque nu ; côtés du métathorax très pubes-

ccnts. Taille 9 : i-S™™. » (Giraud).

Dufouri GiR.

Mœurs et Patrie : Basse-Autriche, It exemplaires
(Girauil), Allemagne et Bohème. 10 exemplaires
(Beinhard), Angleterre (Cameron). Un de& exem-
plaires examinés par Ueinhard a été obtenu, par
Kirchner, de larves de Chrysomélides vivant sur les

feuilles de Cattha paliislris.

Remari.iue : Reinhard considère cette espèce
comme la femelle de Callasptdia Westwoodi Dahlb. '

Il considère encore comme synonyme le Xyalaqns
riigosux Hart., en quoi il a certainement tort, car

cet insecte est évidemment un Aspicera, son écusson
étant terminé par une épine, selon Hartig lui-même.

—— Espace compris entre la bifurcation de la

carène médiane du mesonotum seulement

une fois et demie aussi long que large. Ailes

hyalines. Article 3° des anlennes trois fois

aussi long que gros, le 4° deux fois et demie.

Coloration et sculpture du type. Second

segment abdominal avec une impression

glabre et brillante. Taille 9 :
3"'"\

Dufouri VAR. vitripennis Kieff.

Patrie : Russie (Collection du général Radoszkowski).

1. Dalilbom en donne la description suivante: » Sculpture du mesonotum
et du scutellura comme chez Fonscolnmbai. Corps noir de poix y compris
les pattes et les antennes : tous les genoux, tibias et tarses antérieurs et

intermédiaires en partie d'un brun roux ; base du scutellum munie de
chaque ciHé d'une taclie jaune; ailes hyalines, le long du bord antérieur d'un

jaune brunâtre, nervures d'un noir de poix
;

pétiole abdominal inerme.

Taille (j* :
.?>""'. Capturé deux exemplaires avec des femelles de Fonscolombei »

(p. 11 et 15). Si le dessin alaire (V\. I, fi{,', 12) est exact, et je n'ai pas de
raison pour supposer le contraire, cette espèce différerait de tous les Onychia
par la nervure sous-costale qui se prolonge, en forme de dent, au-delà de
l'origine du radius, comme dans le genre suivant, mais son écusson oflre les

deux gouttières avec rides transversales comme chez Onychia.
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Genre 7°. TAVARESIA Kieffer 1900. Bull. soc. ent. Fr.

Dédié au R. P. da Silva Tavares.

Ce genre ne diiïère du précédent que par les caractères sui-

vants : cellule radiale ouverte entièrement à la marge, mais

en partie seulement à la base ; la nervure sous-costale ne s'ar-

rête donc pas à la naissance du radius, mais se prolonge encore

au-delà sous forme de nervure plus ou moins longue, sans

toutefois atteindre le bord alaire. Sillons parapsidaux percur-

rents et élargis, au moins à leur base, à peu près aussi forte-

ment que la bifurcation de la carène médiane. Ecusson non

creusé en double gouttière sur le dessus, mais l'espace situé

de chaque côté, entre l'arête longitudinale et le bord du scu-

tellum, est à peu près plat et plus ou moins coriace.

Ailes plus ou moins distinctement ciliées. Pétiole de l'ab-

domen moins long que gros, distinctement sillonné longitu-

dinalement sur le dessus. L'abdomen de la femelle s'amincit à

l'extrémité. Reinliard et, après lui, Thomson, Fôrster, Came-

ron et Dalla-Torre ont confondu ce genre avec Homalaspis

Gir., dont les caractères sont tout-à-fait différents.

Parmi les cinq espèces à rapporter ici, une seule, T. flori-

dana Ashm., revient à l'Amérique du Nord.

Mœurs : On a observé les mœurs de deu.K espèces ; toutes

deu,x sont parasites de larves de Syrphides.

1 Thorax entièrement noir, côté externe des

fossettes de l'écusson seul parfois jaune. 2

"~~" Thorax rouge en partie ; les trois arêtes du

mesonotum fortement proéminentes. Corps

noir; thorax et pattes, y compris les hanches,

rouges ; écusson et funicule bruns : écaillettes

et une tache entre les hanches intermédiaires

et postérieures noires. Occiput presque lisse.

Antennes atteignant les deux tiers de la lon-

gueur du corps, épaissies vers le bout; ar-



ticle 3° un peu plus long que le 4''; celui-ci

éf^alant le o«, deux lois aussi long que gros
;

le 12*^^ à peine plus long que gros, de moitié

plus court que le dernier.

Les deux carènes latérales du mesonotum
s'arrêtent subitement vis-à-vis de l'extrémité

de la partie élargie des sillons parapsidaux,

bien avant l'extrémité de l'espace triangu-

laire ; ce dernier trois fois aussi long que

large, n'atteignant pas le milieu du mesono-

tum et parcouru par de petites carènes trans-

versales; la partie des sillons parapsidaux qui

est élargie est également carénée transversa-

lement et atteint plus de la moitié de la lon-

gueur du mesonotum. Ecusson allongé, à

bords relevés, un peu aminci vers le bout;

arête longitudinale et médiane très proémi-

nente; surface de l'écusson coriacé-ridé. Ailes

hyalines, non distinctement ciliées ; aréole peu

formée, à nervure externe grosse, noirâtre et

très courte, nervure interne et nervure basale

h}'alines et à peine visibles. Cellule radiale

une fois et demie aussi longue que large,

presque fermée à la base ; l''" partie du radius

ayant un peu [ilus de la moitié de la 2°
; ner-

vures brunes, cubitus oblitéré. Pétiole abdo-

minal plus gros que long. Taille 9 : ;{,10"'"'.

Carinata Kieff.

Patrie : France méridionale (Collection du Itév. Mar-
shall).

Les trois arêtes du mesonotum peu mar-

quées; tète noire en entier. 3

« Les trois arêtes du mesonotum fortement

proéminentes; tète roussàtre en avant. Noir;

pattes d'un roux brun, milieu des cuisses un

peu plus foncé, hanches noirâtres ; antennes



rousses, de 14 articles cylindriques, plus

longues que le corps. Tète et mesonolum

chagrinés. Ecusson épais, presque conique,

un peu avancé en arrière, tronqué et pres-

que échancré à son extrémité, très chagriné et

marqué à sa base de deux fossettes très en-

foncées, presque contiguijs, séparées seule-

ment par une arèle élevée ; la place de ces

fossettes est d'un roux jaunâtre. Pédicule de

l'abdomen un peu plus long que chez Aspi-

cera, noueux à sa base, ensuite strié; la base

de l'abdomen à l'extrémité du pédicule est

enfoncée en fossette ; abdomen très luisant,

très noir, presque tronqué à son extrémité.

Nervures des ailes comme chez Aspicera,

mais beaucoup plus pâles et la dent dirigée

vers le bord externe ' ne l'atteint pas, comme
che?. Aspicera. Taille cf : 4,.^0""". » (De Fons-

colombe). L'auteur ne signale pas d'arête

longitudinale et médiane sur le scutellum.

Notata FoNsc.

Patrie : France méridionale (Boyer de Fonscolombe).

Les mœurs de cet insecte ne sont pas connues ; ce

que Cameron en dit se rapporte à Oiiychia Hyurica.

Remahque : Dalilbom a considéré cette espèce comme
identique à son Callaspidia Fonscolombei, et (iiraud

admit, en 4860, l'opinion de l'auteur suédois,

lleinliard ne fut pas plus heureux que Dalilbom, en

séparant, en 1860, le FUjites notata Fonsc. de Callas-

pidia Fonscolombei, pour l'ideiitilier à (Ini/cliia li<jurica

Gif. Un peu plus tard, en 1877, Giraud changea

d'avis et embrassa l'opinion de l'auteur allemand,

suivi en cela tout récemment par Cameron. La

forme du scutellum et de la cellule radiale de Fi-

ijites notata Fonsc. montre cependant tn's claire-

ment que cet insecte ne fait même pas partie du

1. Par conséquent la nervure sous-costale se prolonge sous forme de courte

nervure, au-delà de la base du radius, caractère qui exclut cette espèce du

i;enre Onycliia où l'ont iilacùc Dalilbom et Reinhard. Le scutellum est du

reste semblable à celui des Tavarcsia et, nullement à celui des Onychia.



genre OiiijcUia, mais Ijieu du yenre Tavarcsia [Iloiiia-

laupis Ueinh. nec Gir.).

Ailes teintées de jaune brunâtre en leur

milieu. Sillons parapsidaux élargis sur tout

leur parcours, mais diminuant insensiblement

en largeur; leur base non conlluenle avec la

bifurcation de la carène médiane; l'espace

triangulaire limité par cette bifurcation ainsi

que les sillons parapsidaux presque lisses, très

faiblement coriaces ou ridés et brillants ; à

leur base ces derniers sont moins larges que

l'espace triangulaire et non arqués à leur bord

interne. Les deux carènes latérales peu pro-

éminentes et s'arrètant bien avant l'espace

trianguhiirc qui est trois fois aussi long que

large. Corps noir; funicule des antennes brun

ou rouge
;
pattes rouges, banches et troclian-

ters, sauf l'extrémité de ces derniers, noirs.

Antennes de la femelle atteignant un peu plus

des trois quarts de la longueur du corps
;

troisième article un peu plus long que le 4*^;

celui-ci égalant le ij" et deux fois aussi long

que gros ; le 12" un peu plus long que gros;

le dernier une fois et demie aussi long que

l'avant dernier ; celles du mâle aussi longues

que le corps ; article 3^ un peu plus long que

le 4" qui est deux fois et demie aussi long que

gros; article 14° deux fois aussi long que le

13" dont la longueur dépasse à peine la lar-

geur. Front, face et bord postérieur des yeux

coriaces; arêtes frontales s'étendantdes ocelles

externes à la base des antennes; occiput bril-

lant, superûciellemenl strié transversalement.

Cotés du pronoium avec quelques stries à la

base. Mésoplcures brillantes et lisses, finement

striées à l'cxtrèmc base. Scutellum à bords

et arèle longitudinale peu proéminents, à sur-
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face coriacée; arêtes du metanotum un peu

courbées l'une vers l'autre. Ailes antérieures

densément velues et distinctement ciliées;

aréole indiquée seulement par deux épaissis-

sements divergents ; nervures brunes ; cu-

bitus hyalin ; cellule radiale aussi longue que

large; seconde partie du radius presque doux

fois aussi longue que la première. Taille cf 9 •

3,10 à 3,o0">"'.

Sulcata KiEFF.

Patrie et mœurs : France. Obtenu par M. Carpeiitier,

de larves d'un Syrphide (Trighjphus prinus) vivant

aux dépens A'Aphisgallarum Kalt. sar Artemisia vul-

garis.

—^— Ailes hyalines '. l'artie élargie des sillons

parapsidaux allant do hi base jusqu'au-delà

du milieu du mesonotum, confluente avec la

bilurcation de la carène médiane ; l'espace

triangulaire limité par celle-ci, ainsi que la

partie élargie des sillons parapsidaux distinc-

tement carénés transversalement et d'égale

largeur; bord interne de la partie élargie des

sillons parapsidaux arqué ; les deux arêtes

latérales peu proéminentes, atteignant jusqu'à

l'espace triangulaire qui est trois fois aussi

long que large. Ecusson à bord relevé et

tranchant; arête médiane proéminente. Ailes

faiblement velues, à bords très brièvement

ciliés ; aréole distincte, nervure externe grosse,

l'interne plus faible, la basale presque hya-

1. Reinhard cite une variété à ailes teintes de jaune-brun; peut-être se

ti'ouvait-il en présence de l'espèce précédente. Quant à l'insecte décrit par

Thomson sous ce nom, nous le rangeons dans le genre Laniberlonia, puisque

l'auteur suédois dit que la cellule radiale est fermée à sa base.

Ajoutons encore qu'il n'est nullement prouvé que le Figiles nigra llart.

soit réellement un Tai-aresia; la courte diagnose de Hartig : « tète et thorax

carénés; scutellum tronqué; corps noir, (unicule et pattes rousses, hanches,

base des trochanters brun-noir », s'applique aussi bien à Onychia qu'à T^-



Une. Couleur et autres caractères comme chez

l'espèce précédente. Taille çf Ç : 3,20 à 3, GO""™.

Nigra Hart.

Mœurs et patrie : Obtenu par M. Carpentier, de larves

d'un Syrpliide, vivant aux dépens de Schizoneura

taniujinosa, dans les galles de l'Orme, à Amiens;
M. Pif,'eot l'a obtenu des miiraes galles à Uethel et,

en outre, de pupariums de Syrplnis pi/rastri; Alle-

magne (Harlig), Bohême et Suisse (Reinhard).

Genre 8^ LAMBERTOMA Kieffer l'.MJi. Bull. soc. ent. Fr.

Dédié à M. l'abbé Krn. Lamberlon

Ce genre est intermédiaire entre le précédent el le suivant.

Il diffère du précédent, c'est-à-dire de Tavaresia, par la cellule

ladiule fermée à la base et par les tibias postérieurs non can-

nelés; du suivant, c'est-à-dire de Ilomalaspis par la cellule

radiale ouverte à la marge, par le pétiole abdominal cannelé,

par les carènes longitudinales du mcsonotum et l'arête longi-

tudinale et médiane de l'écusson. .l'ajoute à l'espèce typique

deu.\ autres décrites par Tliomsoa et qui ne sont que douteu-

senient à rapporter ici, l'auteur suédois n'indiquant pas si les

tibias postérieurs sont cannelés ou non cannelés ; d'autre part,

il écrit que l'écusson est traversé par deu.K sillons.

1 Thorax entièrement noir. 2

Thorax rouge en partie. Les arêtes longi-

tudinales du mcsonotum peu marquées.

« Corps noir; funicule, pattes et, chez la

femelle, le thorax rouges; ailes hyalines.

Taille (j*9 :
4""". Proche de nigra Hart.,

mais s'en distinguant facilement par sa taille

plus petite ', ses ailes hyalines, les nervures

1. Evidemment une erreur, car selon Tliomsoa lui-même, T. nigra a une
taille de 3,80""". Dans toute cette description l'auteur ne donne aucun carac-
tère par lequel on pourrait distinguer le mâle de ruficornis de celui de7iigra.



paies et non épaissies, la couleur rouge du

funicule, celle des pattes qui sont, chez la

femelle, entièrement d'un rouge jaunâtre et

chez le mâle d'un brun noir vers leur base,

le thorax de la femelle d'un rouge sang, avec

l'extrémité du scuteilum qui n'est pas cmar-

ginde, et une tache sur le devant du mesoster-

num d'un brun noir, enlin le thorax du mâle

qui est noir en entier. » (Thomson).

Ruficornis Thoms.
Patrie : Suède (Thomson).

« Ecusson bisillonné, non armé d'une pointe,

tronqué à son extrémité. Ailes à nervure

sous-costale atteignant le bord antérieur. Pé-

tiole abdominal courte profondément sillonné.

Noir, mat, finement granulé; antennes et

pattes rousses, hanches et base des cuisses

noires ; ailes hyalines, faiblement ciliées.

Taille $ : 3,80">'". Le mâle a le 3'' article an-

tennaire échancré. Une variété a les ailes en-

fumées ». (Thomson).

Nigra Thoms.
Patrie : Suède (Tliomson).

Ecusson non bisillonné, c'est-à-dire non

creusé en une double gouttière. Antennes un

peu plus courtes que le corps ; article 2<= glo-

buleux, le 3" fortement échancré dans sa

moitié inférieure, un peu plus long que le i"*,

celui-ci ainsi que le 5^ et le fi" un peu plus de

deux fois aussi longs que gros, les suivants

diminuant, le 13" dun quart plus long que

gros et le 14» de moitié plus long que le 13".

Troncature presque aussi large que la tète,

échancrée en arc. Thorax faiblement luisant,

finement chagriné et glabre, excepté le inetu-

notum qui est très faiblement pubescent.



LAMHERTUNIA

Côtés du pronotuni fortement striés inférieu-

rement, ainsi que les tempes, Mésopleures

divisées en deux parties inégales par un sillon

oblique; la partie supérieure, petite et trian-

gulaire, est mate, tandis que la partie infé-

rieure est brillante et lisse, excepté le bord

inférieur qui est très finement strié. Sillons

parapsidaux profonds, larges et striés trans-

versalement, la moitié basalc encore plus

élargie et touchant la bifurcation de l'anHe

médiane à leur origine; celle-ci triangulaire,

deux fois et demie aussi longue que large et

rugueuse, atteignant le milieu du mesonotum
;

arêtes latérales beaucoup plus rapprochées

de la médiane que des sillons parapsidaux,

convergeant faiblement vers la médiane et

s'arrétant un peu avant la bifurcation de cette

dernière. Ecusson'plus de deux fois aussi long

que large, à deux fossettes à sa base, tronqué

à l'extrémité, à carène médiane s'arrétant au

milieu, la moitié postérieure à carènes formant

réliculation. Les arêtes du metanolum paral-

lèles dans leur moitié basale, arquées et se

rejoignant supérieurement. Ailes teintées fai-

blement dans leur moitié basale, velues et

brièvement ciliées; nervures d'un brun noir;

cellule radiale un peu plus do deux fois aussi

longue que large ;
1'" partie du radius courbée,

dépassant un peu la moitié de la 2«, cubitus

brun et complet, l'remier segment abdominal

en anneau traversé longiludiualenienl par lU

à 12 carènes très proéminentes; segment li-

guliforme lisse, les suivants ûnement ponc-

tués. Xoir; pattes d'un rouge clair, hanches

noires, trochanters bruns ; funicule d'un rouge

sombre. Taille o^ :
3'""'.

Abnormis Kiefi'.

Patrik : Hongrie (Szepiigeti).



LES CVNIPIDES

Genre O'^. IIOMALASPIS Giraud 18G0 (128), p. 153

ôlj.a),ôc;, plat ; àaitîî, écusson.

« Corps médiocre, un peu allongé, plus haut que large.

Tète transversale, de la largeur du thorax, portant sur le front

deux carènes ou lignes élevées se dirigeant de la racine des

antennes vers les ocelles externes, et deux autres sur le haut

de la face circonscrivant un espace subovale un peu déprimé.

jMandibules courtes, peu saillantes, faiblement arquées, sub-

tridenlées. Yeux ovales, médiocrement saillants, ocelles placés

en triangle inéquilaléral sur le vertex, les externes plus

grands, l'antérieur un peu enfoncé ; l'occiput très finement

aciculé en travers. Joues déprimées, terminées par un bord

saillant. Antennes (9) filiformes, minces, les articles du fla-

gellum longs, à peu près c)lindriques, le dernier au moins

aussi long que les deux précédents. Thorax ovoïde, un peu

rétréci en arrière, plus haut que large
;
prothorax large sur

les côtés, très étroit au milieu où il est fortement tronqué ; la

troncature déclive, à bords un peu en relief, marquée en

avant, près de la ligne médiane, de deux fossettes piol'ondes et

arrondies ; mésothorax portant deux sillons assez larges, sur

le dos, deux autres très près des écaillettes des ailes et le

commencement d'un cinquième en arrière, entre les deux

premiers. Ecusson presque plat, horizontal, un peu moins

élevé que le mésothorax, subquadrilatère, faiblement rétréci

vers le bout et tronqué en ligne un peu courbe, marqué à sa

base de deux fossettes profondes et lisses ; son disque rugu-

leux avec quelques lignes irrégulières un peu plus élevées,

mais sans sillons longitudinaux. Métathorax très court,

excavé au milieu, un peu avancé sur les côtés en forme de

côte mousse. Abdomen ovoïde ou plutôt sublenliculaire, un

peu acuminé au bout; le pétiole court, très épais, profondé-

ment strié, formant un anneau semblable à celui du genre

Flgites et embrassant le tubercule métathoracique auquel il
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s'insère ; le premier segment ' petit, avancé sur le dos en

forme de languette, sans di'pression à la base ; le second très

grand, les derniers très petits. Pattes de conformation ordi-

naire, les tibias postérieurs sans cannelures. Nervures des

ailes à peu près comme dans le genre Figites, la cubitale en

partie tracée et la cellule radiale fermée en avant - par une

nervure très line. » ^^Giraud).

En le confondant avec Tavaresia, Heinhard n'avait évi-

demment pris connaissance de la diagnose A'Ilomalaspis Gir.

que d"une façon superficielle. On ne connaît qu'une espèce,

qui n'a plus été retrouvée depuis Giraud.

-^^ « La tète est terne, coriacée sur le front, un

peu ruguleuse sur la face et striolée sur les

joues. Corps noir. Les antennes ont la longueur

de la tète et du thorax ; le premier article

est noir, le second roux, les suivants d'un

rouge un peu ferrugineux. Les côtés du pro-

Ihorax et le dos du mésothorax sont finement

coriaces, ternes, sans rugosités ni lignes éle-

vées ; les sillons de ce dernier sont ridés en

travers dans le fond. Ecusson subrugeux, fai-

blement rebordé tout autour. L'abdomen est

noir, luisant, finement pointillé, terminé en

pointe courte. Les ailes sont médiocrement

pubescentes, leurs nervures jaunâtres ou

fauves, bien marquées ; l'écaillé est noire. La

partie externe de l'aile est claire, toute la

région des nervures est lavée de jaunâtre.

Taille 9 ' 3-i""°. Le Fig. niger Ilart., qui

ressemble à cette espèce par la taille et les

couleurs, en diiïère en ce que le dos du tho-

rax est caréné et les ailes sans nébulosité. »

(Giraud).

Norica Gir.

1 C'est-à-dire, le second segment, puisque Giraud ne consid(;re pas le pé-

tiole comme premier set;ment.

2. C'est-à-dire : fermée le lon^ du bord antérieur, comme il l'explique à la

page 133, ligne 7.
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Patrie : Bohème (Giraud), deux échantillons.

REMAnriUE : Reinhard écrit de cette espèce, qu'elle n'est

peut-être qu'une variété de Tavaresia nigra Ilart. ! Il

n'a réellement pas lu Lien attentivement ou pas

compris la description donnée par l'auteur français.

Genre 10«. TRISCHIZA Fùrster 1869 (117), p. 307

xpU, trois; dyfÇoi, fente '.

« Yeux glabres; joues inarginées ; antennes filiformes,

articles 3" et 4° d'égale longueur ; sillons parapsidaux dis-

tincts ; écusson ridé (chez le t3'pe), lisse à sa base avec deux

fossettes ; mésopleures lisses ; cellule radiale ouverte non seu-

lement à la marge mais encore au sommet et à la base
;
pas

de trace de Taréole ; base du second segment abdominal lisse

et glabre » (Forster). Ecusson déprimé au milieu. Selon

Dahlbom, le pronolum offre en avant une troncature oblique,

un peu concave, avec le bord supérieur un peu proéminent

et faiblement sinué. L'espèce typique, T. agaricolarum, a été

nommée d'abord par Dahlbom ; cet auteur lui a assigné une

place dans son tableau synoptique, parmi les Figites, et en a

dessiné l'aile, l'antenne et l'écusson (80), plus tard il en donna

aussi une description (82), p. 17-18. D'après son dessin,

l'écusson porte en son milieu, derrière les deux fossettes qui

sont nettement séparées, une impression grande et arrondie
;

en outre la cellule radiale est deux fois aussi longue que large,

ouverte à la marge, à la base et au sommet, la seconde partie

du radius courbée, le cubitus nul ; l'angle interne de la cellule

radiale émet une nervure à peine plus longue que large,

presque perpendiculaire, tenant lieu de l'aréole ; l'antenne se

compose de 13 articles, dont les 2% 3« et 4» sont égaux, et

deux fois aussi longs que gros: dans la moitié terminale, les

articles sont un peu plus longs et faiblement épaissis. Psilo-

(jaster Thoms. nec Hart. est synonyme de ce genre. Deux

1. A cause du mesonotum partagé en trois parties par les sillons parapsi-

daux.
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espèces reviennent à IKurope ; une 3" T. atricornis (Ashin.)

KiefT. à l'AnuTique.

1 Cellule radiale peu allongée, deux fois aussi

longue que large. « Antennes noires. Corps

noir, brillant, presque glabre
;
pattes jaunes,

cuisses noires jusqu'au delà de leur moitié;

antennes de la longueur du thorax, filiformes,

à articles 2 et 3 égaux. Face rugueuse et ponc-

tuée ; côtés du prothorax bordés, lisses ainsi

que les mésopleures : mesonotum avec deux

sillons. Ecusson rugueux, lisse à sa base,

déprimé et avec deux fossettes striolées. Mé-

talhorax à côtés glabi'es. Ailes peu pubes-

centes et ciliées, d'un h)'alin blanchâtre, à

nervures pâles ; nervure sous-radiale courte,

aréole nulle. Abdomen peu comprimé, second

segment lisse et glabre à sa base. Taille 9 :

3,3""™. » (Thomson).

Agaricolarum Daulb.

Mœurs et Patrie : Surde (Dalilbom)- Tliomson cite

Dahlbom et renvoie au dessin de Dahlbom. D'autre

part it L-met fopinion que Fiijitcs Isciigatus Reinli.

est probablement synonyme de cette espèce, ce qui

est évidemment une erreur, vu que ce dernier in-

secte a la cellule radiale fermée, l'aréole plus ou
moins distincte, les côtés du pronotuni et les méso-
pleures striés sur leurs bords, etc. Obtenu d'Agari-

ciis terrestris par Dahlbom (82) ; cet insecte est

donc parasite de larves de diptères.

-^^ « Antennes testacées; cellule radiale étroite

et allongée, ouverle à la marge, à la base et

au sommet. Corps noir ; pattes d'un testacé

rougeàtre, extrémilé des tarses noire. An-
tennes robustes, un peu plus longues que le

corps ; article 3° sinué, un peu plus long que

le 4". Tète grande, un peu plus large que le

thorax, brillante, lisse. Prothorax grand, fine-



ment rugueux, semiperpendiculaire en son

milieu '. Mcsonotum brillant, indistinctement

slrié à sa base ; sillons parapsidaux distincts

à leur base. Ecusson rugueux-ponctué, dé-

primé au milieu; fossettes grandes, plus

larges que longues, courbées, confluentes.

Côtés du métathorax rugueux-ponclués. Ti-

bias postérieurs courbés ; métatarse deux fois

aussi long que le second article ; crochets des

tarses simples. Ailes amples, presque hyalines,

nervures grosses et brunes ; seconde partie du

radius courbée ; cubitus presque complet.

Abdomen brillant; segments 2 et 3 presque

égaux, dernier arceau ventral en soc de char-

rue, mais non prolongé. Taille cf.: IjTa""'». - »

(Cameron).

Aphidivora Cam.

Mœurs et Patrie : Obtenu par Marsliall d'Aphides vivant

sur l'Ortie. Il me paraît plus probable qu'il est éclos

d'une larve de Syrphvs ou de Cécidomyie vivant de

ces Aphides et qui n'a pas été remarquée. Angleterre.

Remarque : En décrivant cet insecte, Cameron l'a rap-

porté douteusement au genre Diastrophus
;
plus tard

dans sa Monographie, il le classe dans le même
genre, en ajoutant la remarque : « Diffère des

autres Diastrophus par les crochets des tarses qui

sont simples, par la dépression du milieu de l'écus-

son et par les fossettes confluentes. » De Dalla-

Torre le considère également comme un Diastrophus.

Il est évident que cet insecte, tant par ses carac-

tères que par ses mœurs, ne peut trouver place

dans le genre Diastrophus ni parmi les Cynipides

gallicoles. J'avais d'abord cru que sa place était

parmi les Eucoelines, mais les antennes qui sont

sans doute de 14 articles comme chez les Diastro-

phus, et la brièveté du second segment abdominal
en font un véritable Figitide et je ne crois pas

m'êlre trompé en le plaçant dans le genre Trischiza.

1. Cameron veut dire que la troncature est distincte,

2. Eu tête de la description, Cameron indique que c'est une femelle et à la

fin, que c'est un mâle ; nous admeltons cette aernière indication comme
étant la vraie, puisque le 3» article des antennes est sinué.



Genre 11°. ANOLYTUS Furster ISIIO (117), p. 363.

ivo), en haut ; àjto;, ouvert '.

« Yeux glabres
;
joues non marginées ; antennes de 13 ar-

ticles chez la femelle, de li chez le mule. Mesonotum coriace,

sans sillons parapsidaux. Fossettes à la base de l'écusson

indistinctes ou faisant complètement défaut. Mésopleures

presque lisses. Cellule radiale assez allongée, ouverte à la

marge ; point d'aréole. Base du second segment abdominal

velue ; troisième segment très grand. » (FiJrster).

Noir, mal, cinq premiers articles des an-

tennes, pattes et dessous de l'abdomen d'un

jaune rouge ; articles 6 à 8 des antennes

bruns ; mésopleures parfois brun rouge. An-

tennes filiformes dans les deux sexes. Tète et

thorax coriaces, faiblement pubescents; mé-

sopleures un peu brillantes ; metanotum avec

deux carènes ; ailes hyalines, nervures brunes,

cellule radiale allongée, seconde partie du

radius deux fois aussi longue que la pre-

mière. Hanches pointillées et pubescentes de

blanc. Pétiole abdominal deux lois aussi long

que gros, striolé longitudinalement à sa base,

puis caréné transversalement ; base du second

segment avec une pubescence blanche et

longue ; troisième segment presque trois fois

aussi long que le second
;
quatrième segment

deux fois aussi long que le cinquième. Tous

les segments lisses et brillants ; les derniers

un peu velus. Taille cf9 :
2"'"\

Rufipes FiJRST.

Patrie: Allemagne? (Fôrster), Angleterre (Marshall).

Hoinalaspis biitsta Marsh, est synonyme de cette

espèce.

1. Se rapporte à la cellule radiale ouverte à la marge.

ANnnii Vll^i» 20
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Genre 12^ LONCHIDIA Thomson 18r.l (301), p. 413

>•••{
l;r„ lancn ; ^•'yl^:., qui a la forme do.

Tète lisse et brillante; antennes du mâle lilifornies, plus

longues que le corps et composées de 14 articles, dont le

3= est sinué, celles de la femelle épaissies vers l'extrémité,

plus courtes que le corps et composées de 13 article?. Yeux
glabres. Joues non marginoes. Pronotum arrondi en avant

sans troncature, pubescent, à côtés lisses et non marginés.

Mesonolum à sillons parapsidaux oblitérés en avant. Metano-

tum s'élendant bien au-delà de l'extrémité de l'écusson, à

pente non abrupte, avec deux arêtes longitudinales et paral-

lèles. Ecusson à fossette unique, presque carrée et profonde.

Mésopleures brillantes en entier. Ailes ciliées. Cellule ra-

diale ouverte à la marge seulement
;
point d'aréole. Métatho-

rax et second segment abdominal densément pubescents ;

ce dernier plus court que le troisième.

Parmi les quatre espèces dont se compose ce genre, une,

L. liirla Prov., revient à l'Amérique du Nord.

1 « Ailes avec une tache brune avant l'extré-

mité, moins distincte chez le mâle que chez

la femelle. Noir ; un peu brillant, pubescent
;

antennes et pattes brunes ; les antennes de la

femelle sont plus longues que le thorax, les

six derniers articles s'épaississent insensible-

ment, le dernier allongé, presque trois fois

aussi long que l'avant-dernier ; le 3" presque

deux fois aussi long que le 4°
; articles 4 à 7

égaux. Celles du mule plus longues que le

corps, avec l'article 3'^ sinué. Sillons parapsi-

daux presque percurrents. Cellule radiale très

petite '. Taille cf 9 : 2,70""'". » (Thomson).

Maculipennis Daulb.

1. Selon le dessin diV nalilbom, elle ne serait pas plus longue ([ue larpe

et Irts faiblement ouverte encore à la base et au soniuiet ; l'ari-ole n'est

indiquée que par une seule nervure courte et perpendiculaire au bord

alaire.
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Patrie : Sui'-dc (Dahlbom), Angleterre (Cameron).

Ailes h}^alines, non tachetées. 2

« Sillons parapsidaux distincts seulement

à la base. Noir, un peu brillant ; antennes et

pattes brunes ; les premières un peu plus

longues que le liiorax ; les cinq derniers ar-

ticles s'épaississent insensiblement; le der-

nier presque trois fois aussi long que l'avant-

dernier. Ailes obscurément hyalines ; cellule

radiale très petite. Taille 9 • l,'>a™"'- »

(Thomson).

Clavicornis Thoms.

Patrie : Suède (Tliomson), Angleterre (Cameron).

« Mesonolum sans sillons parapsidaux,

brillant et lisse. D'un noir de poix ; an-

tennes et pattes lostacées ; les premières

plus longues que le corps, article 3" légère-

ment sinué. Ailes hyalines ; cellule radiale

un peu courte. Taille cf : l,(io""". Diilère de

maculipennis par les antennes plus courtes,

le raesonotum lisse et brillant, les ailes imma-

culées, la cellule radiale plus longue et la

nervure sous-radiale plus courte. » (Thom-

son).

Lissonota Tuoms.
Patrie : Suède (Tliomson).

Genre 13«. FIGITES Latreille 1802 (1G9), p. 307.

Nom sans sit^nificalion.

Tète aussi large que le thorax ; verlex convexe
;
yeux ova-

laires, velus, c'est-à-dire les intervalles des facettes munis de

poils relativement longs, mais clairsemés
;
joues de moitié
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aussi longues que les yeux et margincos. Antennes du màle

lililormes, à peu près de la longueur du corps et composées

de 14 articles; article 3" cylindrique ou bien échancré, un

peu plus long que le 4"; articles 4 à 13 à peu près d'égale

longueur ou augmentant insensiblement de longueur et dimi-

nuant un peu d'épaisseur, le H" aminci au bout et plus long

que l'avant-dernier ; chez la femelle, les antennes sont plus

courtes que le corps et composées de 13 articles; articles 3,

4 et 5 en cône renversé, les suivants généralement ovoïdes,

c'est-à-dire plus longs que gros et arrondis aux deux bouts,

progressivement plus épais et un peu plus courts, le dernier,

ordinairement plus gros ; chez une seule espèce, F. abnormis

Gir. , les antennes ont les articles 4 à 1 2 en rondelle, c'est-à-dire

plus gros que longs; palpes maxillaires de cinq articles, les

labiaux de 3 articles. Mandibules tridentées.

Prothorax largement tronqué en avant. Mesonotum brillant,

lisse, divisé dans toute sa longueur, par deux sillons parapsi-

daux profonds, convergents un peu en arrière ; entre la base

de ces derniers, avant l'écusson, se voit encore souvent un

sillon longitudinal médian et court. Ecusson ovalaire, rugueux

ou lisse, marqué à sa base de deux profondes fossettes. Meta-

notum en pente abrupte, dépassé par l'extrémité de l'écusson,

mat, velu, avec deux carènes longitudinales et parallèles
;

entre la base de celles-ci, s'aperçoit un petit prolongement

cylindrique et sillonné longitudinalement, auquel s'insère

l'abdomen. Ailes antérieures ordinairement pubescentes et

ciliées, chez corsicus, sculellaris et la femelle de consobrinus

nues et non ciliées ; cellule radiale fermée en entier; aréole in-

diquée au moins par la nervure externe, les deux autres ner-

vures le plus souvent hyalines ou indistinctes. Articles 1 et 2

des tarses intermédiaires et postérieurs munis de soies oblique-

ment dressées, sur tout le dessous. Crochets des tarses simples.

Abdomen ovalaire, à peine comprimé, obtus au bout chez le

màle, plus long et acuminé chez la femelle, glabre, avec

quelques poils épars et courts sur les côtés du second segment
;

premier segment ou pétiole court, en anneau, sillonné longitu-

dinalement, emboîtant le prolongement plus mince du meta-



tliorax; do chaque cèle-, vers sa base, le pétiole est échancré,

de sorte qu'on croit voir, en le regardant de côté, une dent

obtuse, minime, dirigée en avant et semblant fixée à la base

de la carène ventrale ; second segment abdominal presque aussi

long que le troisième sur la partie dorsale, ibrlemenl rétréci

latéralement, glabre, à base tantôt striée longitudinalement

dans les deux sexes [scutellavis) tantôt striée seulement cliez

la femelle et lisse chez le mile {consobriniis , nilcns Ilart. et

sLriolatiis Reinh.), tantôt endn lisse dans les deux sexes
;

segments 4 à G très courts ; le 7'-' triangulaire et comprimé.

Le genre Figites, établi par Lalreille sur Figilcs sculellaris,

a été mal compris par divers auteurs qui ont écrit après La-

treille. C'est ainsi que Jurine l'a confondu avec les Kucoolinos;

Zetterstedt l'a de môme étendu auxEucoelines ; Boyerde Fons-

colombo y a compi'is Aspicera, Tavaresia et Eiwocla, mais

pas de véritable Figites; llartig a décrit sous cette dénomi-

nation des insectes des genres Aspicera et Omjchia, et désigné

les véritables Figites sous le nouveau nom de J'siloqasler

Ilart.

D'autre part Fiirster S('para du genre Figites le F. ab)wnnis

(lir., pour lequel il créa le genre FJomonis, et F. validicuniis

Tiiotns. avec F. lœvigatus Reinh., pour lesquels il établit son

genre Pgcnoirichia, dont l'espèce typique devait être P. erg-

thropa Forst. Ces deux nouveaux genres doivent ditférer de

Pigiles Latr. par l'absence d'une carène séparant les méso-

pleures du mesosternum et par la base du second segment

abdominal lisse et non striée comme chez Figilcs. Le premier

doit diirérer du second par les antennes qui chez le mâle ont

le 3° article échancré et, chez la femelle, les articles du funicule

plus gros que longs, tandis que pour le second, le 3° article

des antennes du mâle est cylindrique, les articles du funicule

de la femelle sont plus longs que gros, et les ailos sont cou-

vertes d'une pubesccnce abondante, caractère grâce auquel on

doit aussi pouvoir distinguer de suite les Pgcnoiriclna des /''/-

giles. .le ne [luis admettre ni l'un ni Tautre de ces deux genres.

La base du second segment abdominal ne peut ollVir de cai'ac-

tère générique : sans quoi il faudrait adnietlie par exemple que
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la femelle de F. slriolatus, qui a le second segment abdominal

strié, est un Figiles, tandis que le mâle avec le second segment

lisse, serait un Pi/cnolrichia, T^arce que ses ailes sont aussi forte-

ment pubescenles que celles de F. lœvigatus Reinh. La pubes-

cence alaire ne suffit pas davantage : entre F. scutellaris à ailes

nues, et F. lœvigatus à ailes bien pubescentes, se trouvent des

espèces telles que F. apicalis, fuscinervis, coriaceus, à ailes

presque nues, et F. consobrinus à ailes nues chez la femelle

et presque nues chez le mâle. Les mêmes transitions ont lieu

pour la carène qui sépare les mésopleures du mesosternum.

Les Figiles dont les mœurs sont connues, vivent à l'état lar-

vaire, dans le corps des larves de Diptères. Trois espèces ont

été observées en Amérique : coloiadensis h.%hn\., floridamis

Ashm. et inermis Prov. ; une revient à l'Egypte : inaperlies

Walk. ; une autre à l'Asie : rufipes Motsch. Figiles alricornis

Ashm. est un Trischiza à cause de la cellule radiale ouverle à

la marge; Figiles armatus Say, impalirns Say et picea Spin.

sont des Xyalophora.

1 Mésopleures lisses en majeure partie. 2

^^— Mésopleures striées en entier, rarement

avec un petit espace hsse. 7

2 Ecusson entièrement rugueux. 3

'^^— Ecusson lisse en partie. 6

3 « Article 3*^ des antennes du niiile échancré
;

articles 4 à 12 des antennes de la femelle plus

larges que longs, taillés en rondelle ', à peu

près d'égale épaisseur. Antennes de la fonicllo

plus courtes que la tête et le thorax et plus

robustes que chez les autres espèces ; les deux

premiers articles de forme ordinaire, le troi-

sième en cône tronqué, le dernier subconique,

très peu plus épais que le précédent et un peu

plus long que lui. (belles du mâle lilifornies,

un peu plus longues que le coi-ps, article 3°

sensiblement plus long que les suivants qui

1. Arrondis a leur base et trom[Ui-s à Kur sommet.



sont conformés comme à l'ordinaire. Tète

transversale, de la largeur du thorax, très fine-

ment poinliUée sur le front et le verlex et mé-

diocrement luisante ; face terne, couverte

d'une ponctuation granulée. Troncature du

pronotum très large et presque perpendicu-

laire. Mesonolum et côtés du pronotum avec

des points assez marqués, mais peu serrés,

qui portent des poils roussâtres; mésopleures

lisses. Écusson entièiement rugueux, sa pu-

bescence un peu plus longue que celle des

autres parties. Ailes médiocrement pubes-

centes, très brièvement ciliées, nervures noi-

râtres ; cellule radiale grande, aréole à

nervures bien colorées, nervure cubitale

s'élendant jusqu'au bord de l'aile. Abdomen
court et obtus au bout dans les deux sexes, le

second segment (le r''dans le sens de Giraud)

a un peu plus de la moitié de la longueur du

suivant et n'est pas strié à sa base. Corps

noir; mandibules, funicule des antennes et

pattes d'un roux ferrugineux; hanches noires.

Taille d*? : 3 i\ 3""»,30 » (Giraud). Les mé-

sopleures sont traversées par un sillon longi-

tudinal bien marqué, les ailes un peu en-

fumées, la seconde partie du radius un peu

courbée.

Abnormis (liu.

Pathiiî : Hasse-Autriclin (r.iraml), Holu'ino (liciiilund),

Roumanie (KiefTer).

OnsERVATioN : " Quoique celte espèce présente

tous les caractères f^éiiéiiques des Fiijiirs, elle

s'éloigne cependant sous queiiiues rapports de la

forme typique. Les antennes des mâles ont le 1^" ar-

ticle forlemeiit arqm'', ce qui n'a pas lien riiez les

autres espèces '; l'alidunieti de la frnielle n'est pas

1. Giraud s'est Iromi»; on c.o point : chez la plupart des espèces, le raàlc a

le 3" article ecbancré.
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terminé en pointe et ses antennes sont plus ro-

bustes ; enfin les nervures des ailes sont plus com-
plètes. Ces différences, bien qu'importantes, ne me
paraissent pourtant pas justifier un démembre-
ment d"un genre jusqu'ici peu riche en espèces. »

(Giraud).

^^ Article 3"^ des antennes du mâle non échan-

cré; articles du funicule de la femelle plus

lonys que gros, rarement aussi gros que

longs.

4 Ailes enfumées ; front rugueux et ponctue'

ou du moins face rugueuse ; mesonotum poin-

tillé ; cellule radiale allongée.— « Ailes h)'alines ; front et vertex lisses et

brillants; mesonotum li.sse ; cellule radiale

courte, un peu plus longue que large. Face

finement et inégalement ponctuée, peu lui-

sante. Antennes de la longueur de la tète et

du thorax, peu épaisses, submoniliformes,

tous les articles du funicule plus longs que

gros, le dernier en ovale allongé, deux fois

plus long et très peu plus épais que le précé-

dent. Côtés du pronotum et mésopleures

lisses. Ecusson fmement rugueux et égale-

ment terne partout. Ailes pubescentes et ci-

liées^ nervures noirâtres, la cubitale effacée.

Abdomen médiocrement acuminé au bout,

son second segment (le 1®"' dans le sens de

Giraud) un peu plus long que la moitié du

suivant, non strié à sa base. Corps noir
;
ge-

noux, tibias et tarses d'un roux obscur ; an-

tennes d'un noir terne. Taille Ç :
2""", 50 ».

(Giraud).

Politus Gi
Patrie : Basse-Autriche (Giraud).

5 « Mésopleures lisses avec la base striée,

non séparées du mcsosternum par une carène.



Face rugueuse. Cùl('s du pronotum lisses et

ponctués, mcsonotuni finement ponctué
;

écusson rugueux ; mesostcrnuni presque lisse,

caréné au milieu ; mctanotum avec deux

arêtes. Article 3" des antennes du mâle non

échancré, cylindrique ; articles du funicule de

la femelle plus longs que gros. Ailes brunâtres,

densément pubescentes ; cellule radiale al-

longée ; aréole indiquée seulement par des

nervures effacées. Second segment abdomi-

nal non strié à sa base. Corps noir et bril-

lant ; antennes, à l'exception du premier ar-

ticle, et pattes à l'exception des hanches, d'un

rouge ferrugineux; dernier article des tarses

brunâtre. Taille o^Q :
3""" » (iMirster). Je n'ai

vu que le mâle de cette espèce ; il dilTère du

type par ses ailes hyalines et par la couleur

rouge des écaillettes et de l'extrémité des

hanches; extrême base du second segment ab-

dominal d'un brun marron. Antennes un peu

plus longues que le corps ; les articles du funi-

cule égaux, presque trois fois aussi longs que

gros,ledcrnier un pou pluslong. Cellule radiale

au moins trois fois aussi longue que large;

l''epartie du radius courbée, n'atteignant pas la

moitié de la 2= ; aréole peu distincte ; cubitus

bien tracé et complet. Sillon médian atteignant

le tiers du mesonotum. Taille c/' : 3""",o0.

Erythropus Furst.

Patrie : Allemagne (Forsler), Hongrie (S/.epligoti). Celte

espèce ne me parait pas différer grandement de la

suivante.

« Mésopleures entièrement lisses. Antennes

plus longues que le thorax, robustes, à der-

nier article allongé, l'avant dernier cylin-

drique; front densément rugueux, ponctué;

vertex et mesonotum avec un pointillé épars;
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scutclluiii entièrement rugueux, métathorax

pubescent. Ailes enfumées, à nervures noi-

râtres; cellule radiale allongée; 4' partie do

la sous-costale plus de deux fois aussi longue

que la pnsmière partie du radius. Abdomen

à peine comprimé ; second segment non strié

à sa base. Corps noir, brillant, avec une pu-

bescence brune
;
pattes d'un roux de poix

;

antennes de couleur de poix, extrémité d'un

brun noir, scape noir. Taille Q : 4"'", 4. »

(Thomson).

Validicornis Thoms.

Patrie : Suède (Thomson).

'( Mésopleures lisses en entier. Arliclc S"

des antennes légèrement échancré; vcrtox

lisse, aréole de la face lisse et grande ; écusson

à disque lisse et ponctué, rugueux en arrière.

Second segment abdominal non strié à sa

base. Corps noir, brillant; antennes et pattes

d'un tcstucé de poix ; scape et cuisses noirs,

sauf l'extrémité de ces dernières. Taille c/* :

2"'">,70. » (Thomson).

Urticarum Dahlu.

Patiiie : Suède, (Dahlbom), Aiif,'leterre ? (Caiiieron).

« Mésopleures lisses, finement striées sur

tous leurs bords ; côtés du pronotum lis.scs,

avec le bord externe brièvement ridé; sur le

devant du mesonotum, entre les deux sillons

parapsidaux, se voient deux lignes enfoncées

et parallèles, comme chez F. sciilellaris, et

ordinairement assez distinctes. Tète riigu-

leuse; vertex, front, joues et deux petits es-

paces sur la face lisses, article 3" des antennes

très légèrement échancré à la base. Ecusson

rugueux, un peu lisse à sa base ; métathorax



incrme et mat. Ailes brièvement pubescentes,

ciliées au bord, nervures brunes; cellule ra-

diale un peu allunyée ; aréule Irigonc, li-

mitée par des nervures assez distinctes, un

peu plus rapprochée de la base de la cellule

radiale que chez F. striolalus. Second seg-

ment abdominal non strié à sa base. Noir,

brillant ; anlenncs, tibias intermédiaires et

postérieurs ainsi que les tarses bruns, genoux

et tibias antérieurs roux. Taille <S 3""".

Peut-être identique à F. polilus Gir., mais

Giraud ne décrit que la femelle qui est un peu

plus petite et dont la sculpture est un peu dif-

férente. » (Heinhard).

Laevigatus Heinii. Niic. Daiilu.

iTRiK : Allemaj^iie (Keinliaiil). Tlioinsou considère

celle espèce comme ideiiliiiue à la précédente.

Ëcusson rugueux en entier. 8

Kcusson lisse en partie. 14

Ailes nues, non ciliées, au moins chez la

femelle; article 3" du niAle non échancré la-

téralement ; mésopleures séparées du mesos-

ternum par une carène. 9

Ailes pubescentes et ciliées dans les deux

sexes; article 3 des antennes du mâle

échancré. 12

Côtés du pronolum striés longiludinale-

ment dans leui' moitié inférieure, lisses ou

fuiement chagrinés dans leur moitié supé-

rieure qui olTrc. en outre de gros points en-

foncés ; mésopleures striées longitu<linal<'ment

m majeure partie, avec un espace lisse et

brillant près du bord supérieur; mesonotum

avec deux lignes enfoncées et parallèles, si-

tuées sur le di'vant, entre les deux sillons pa-



rapsidaux, et avec quelques points enfoncés. 10

—

—

Côtés du pronotum et mésopleurcs striés

en entier. 11

10 Second segment abdominal strié à sa base

dans les deux sexes; nervures presque hj'a-

lines, d'un jaune très clair, jaunes seulement

aux points de division. Tète pubescenlc et

densément rugueuse ; clypeus et environs des

ocelles lisses ; face finement et densément

pointillée chez le mule ; il en est de même de

la sculpture du bord externe des yeux. An-

tennes du mâle au moins de la longueur du

corps ; article 3° cylindrique ; celles de la fe-

melle plus courtes que la tète et le thorax,

articles 3 à 5 coniques, les suivants en ovale

court, le dernier un peu plus long et plus

gros. Thorax avec des poils épars, dressés,

et roussâtres. Côtés du pronotum striés lon-

gitudinalement dans leur moitié inférieure,

lisses ou finement chagrinés dans la moitié

supérieure qui offre en outre de gros points

enfoncés, épars, presque alignés. Mesono-

tum lisse et brillant, avec quelques points

enfoncés, épars, et plus petits que ceux du

pronotum ; sur le devant, entre les deux sil-

lons parapsidaux, deux lignes longitudinales

et parallèles ; une ligne semblable se voit en-

core de chaque côté, en dehors dessillions pa-

rapsidaux. Mésopleures striées longitudinale-

ment en majeure partie, avec un espace lisse

et brillant près du bord supérieur. Ecusson

grossièrement ridé, convexe à partir des fos-

settes qui sont grandes, presque carrées,

lisses, brillantes et séparées seulement par

une carène ; extrémité de l'écusson presque

tronquée et marginée. Mélalhorax rugueux,



mal et puboscent; à l'angle anlôrieur se voit

une dent obtuso et courte, située immédiate-

iiient derrière les stigmates, et une dent sem-

blable s'aperçoit de cbaque côté, à l'angle

postérieur; les deux arôtes du metanotum li-

mitent une aire mate et rugueuse, plus haute

que large. Ailes d'un blanc hyalin ou teintées

de jaunâtre, tout à fait nues dans les deux

sexes ; les antérieures non ciliées ; cellule ra-

diale courte, à peine plus longue que large,

souvent peu distinctement ou non entière-

ment fermée à la marge ; de son angle posté-

rieur se prolonge droit en arrière la nervure

externe de l'aréole dont les autres nervures

sont etlacées. Abdomen avec une ponctuation

dense, très iine et à peine perceptible. Val-

vule ventrale marquée d'une rangée de points

enfoncés et de poils le long de l'arête. Corps

noir et brillant; exlrt'milé des cuisses, tibias

et tarses roux; tibias postérieurs parfois plus

ou moins noirs. Houl des tibias souvent ta-

ché de noir. Taille c? : 3,20 à 4"""
; 9 : 2,:m

à;),iO"<"'.

Scutellaris Ros

MfFXRS F.T Patrie : C'est l'espèce la plus commune du
genre ; elle a été observée en Allemagne (Panzer),

Autriche (lliraud), Angleterre (Westwood), Corse

(.Marshall), France CLatrcille), Italie (Uossi), Espagne
(Iteinhard). Giraud l'a obtenue de cocons de Sarco-

pliaija slriata Mcig. et lurmorrhua Meig. (Voir plus

haut, p. 24:}) et a confirmé ainsi ce que Spinola avait

soupçonné antérieurement. De Dalla-Torro indique

encore que Kûrster l'a obtenue de Musca ttomeslica

L., Sarcoiiliagu arjrirola et Tcplirilis onotrophes. Le
même insecte irait donc chercher sa victime dans

les (leurs et dans les ordures, l'silogaster tibialis

ilart. est à considérer comme synonyme de F. scu-

tellaris.

Second segment abdominal non strié chez



le mâle, strié à sa base chez la femelle ; ner-

vures brunes et grosses, à l'exception de la

nervure cubitale qui est elîacée ; aréole formée

par deux nervures latérales obliques, c'est-à-

dire, continuant l'une la direction de la 1''"

partie du radius, et l'autre celle de la 2" partie

du radius. Points enfoncés des côtés du pro-

notum pas plus gros que ceux du mesonotuni,

assez denses et non alignés. Ailes hyalines.

Pour tout le reste, semblable à l'espèce pré-

cédente. Taille d<$ : 4 à 4,20'""'.

Corsicus KiEi'F.

Patrie : Le Rév. Marshall m'a envoyé huit exemplaires

(7 d, 1 9) de cette espèce, recueillis par lui en

Corse.

Second segment abdominal non strié à sa

base chez le mâle, strié dans son tiers basai

chez la femelle ; nervures brunes. Côtés du

pronotum et mésopleures striés en entier;

mesonotum sans points enfoncés et sans lignes

parallèles entre les deux sillons parapsidaux.

Ailes comme chez sculcllaris, à surface tou-

jours hyaline ; en outre, chez le mâle le bord

postérieur des ailes antérieures est bordé de

cils visibles seulement avec un fort grossisse-

ment. Pour tout le reste, semblable à scutel-

laris ; notamment le 3" article antennaire du

mâle est cylindrique et non échancré, comme
l'écrit Thomson. Funicule parfois roussàtre.

Taille cf 9 : d-i™-".

Consobrinus Gin.

Mœors et patrie ; Aussi fréquente que sculcllaris. Alle-

magne (Reinhard), Angleterre (Cameron), Autriche
((jiraud), Corse (Envoi do Marshall, un exemplaire
diH'érait du type par les nervures à peine jaunâtres;

doux autres plus petits n'avaient que le !>' du second
segment abdominal strié), France (Kieffer), Suède
(Thomson), Lapponie (Zetterstedt). Dahlbom a décrit



cette espèce sous le nom de nculrtlaTis. Elle a (-Ir

obtenue par Giraud de pupariunis do >iairophfiiia

slrialn Meig. et li:vmon-h<Ta Meig.

a Second spgment abdominal strie à sa

base dans les deux sexes ; le prcn)ier annuli-

formc. sillonné; nervures jaunes. Noir; an-

tennes d'un rouge vif, sauf le 1" arlicle qui

est noir et le dernier qui est brun. Pattes

d'un rouge vif; base des tibias postérieurs et

dernier arlicle tarsal bruns. Côtés du pro-

thorax et mésopleures striés; écusson ru-

gueux ; niétatliorax rugueux avec une éléva-

tion de chaque côté. Ailes hyalines. Chez la

femelle les antennes sont plus courtes, d'un

brun de poix; funiculo ;i articles globuleux,

tandis qu'ils sont cylindriques chez le mâle.

Ressemble à F. scii/cltaris. » (Bouché).

Anthomyiarum nouciiK.

MiKuns ET PATiiiE : Allemagne (Bouché). Obtenue de pu-
pariunis d'Antliomijia ilrntipes, floralh, etc.

IlF.MAnouE : I.'insecte décrit plus tard sous le mi^me nom
par Dalilbom, Thomson, Cameron, est /((/((>« Dahib.

qui dilTère de celui-ci surtout par le 2'' serment ab-
dominal non strié à sa base chez le mâle.

« Hase du second segment abdominal striée

chez la femelle, lisse chez le mâle. Tète den-

sément et finement rugueuse; front, verlex et

chez le mà\v, aussi deux petits espaces sur la

face lisses. Antennes du mâle un peu plus

longues que le corps; article 3" légt^rement

émarginé à sa base, un peu plus long que

le 4*. Celles de la femelle plus courtes; ar-

ticles 3-."> obconi(|ues, les suivants ovoïdaux.

égaux, le dernier plus long et un peu plus

gros. Cotés du pronotum ridés longitudinale-

ment, très linenient aciculés près de l'angle
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postérieur. Mésopleures à peu près entière-

ment striées longitudinalement. Ecusson en-

tièrement rugueux chez la femelle, à base

lisse chez le mâle; extrémité' arrondie; fos-

settes presque circulaires. Métathorax ayant

de chaque côté une seule dent proéminente,

située au bord postérieur du stigmate; arèles

du metanolum peu marquées. Ailes peu pu-

besccntes, brièvement ciliées ; nervures plus

ou moins colorées, parfois presque aussi pâles

que chez sciitellaris; cellule radiale courte;

son angle postérieur situé un peu avant son

milieu et émettant la nervure externe de

l'aréole obliquement et vers le dehors; les

deux autres nervures de l'aréole très pâles

mais distinctes; celle-ci assez grande et for-

mant presque un triangle equiiatéral. Corps

noir ; antennes du mâle ordinairement jaunes

avec le scape noir, rarement brunes au bout ;

celles de la (emelle rousses avec le scape noir

et l'extrémité brunâtre
;

pattes d'un jaune

rougeâtre; hanches noires, cuisses posté-

rieures, rarement aussi les intermédiaires, as-

sombries au milieu. Taille (f 9 : 2,5 à 3,3""». »

(Reinhard).

Striolatus Reinh.

Mœurs et patrie : Heinhard a reçu de Kirchner un
couple de celte espèce obtenu de puparium de

husca domeslica L. Une autre espèce ou peut-être la

même a été obtenue par Kirchner de fruits gonllés

d'HcracIcmn. Allemagne, Bohème et France (Rein-

hard). Thomson et de Dalia-Torre considèrent

cette espèce comme synonyme de F. anthomyinrim;

Reinhard au contraire la croit identique à striolatus

Hart. et peut-être aussi à F. apicaiis Gir. J'ai con-

servé à la dénomination le nom de Reinhard et non
point celui de llartig, parce que la courte diagnose

de ce dernier ne fait mention que de la couleur et

peut s'appliquer à plusieurs espèces.



—— Second se','inent aljdumiiial lisse clicz la

feiiielle; màlc inconnu. 13

13 « Articles 2 à i des antennes é^'aux ; ailes

hyalines, denst-ment pubcscenlcs, dislinclc-

menl ciliées, nervures noires., quatrième partie

de la nervure sous-costale à peine plus longue

que la première partie du radius. Tète

entièrement ruyueux-coriacée ; mésopleures

slriolées; dernier article des antennes globu-

leux, deux fois aussi large que l'avant-der-

nier; pattes munies de poils courts et raides;

écusson rugueux et ponctué en entier, base

du second segment abdominal lisse. Corps

noir et brillant, dessus des antennes brun de

poix. Taille 9 : 2,70""". » (Thomson).

Maritimus Tiioms.
Patrie : Suède (Tliomson).

^^— « Articles 3 à 5 des antennes diminuant

graduellement de longueur; articles 7 à 12 glo-

buleux ; ailes un peu enfumées en leur milieu,

ciliées, quatrième partie de la sous-coslalc un

peu plus longue que la première partie du

radius. TiHe entièrement coriace-rugueuse
;

écusson rugueux en entier. Corps noir et

brillant ; dessus des antennes et genoux d'un

brun de poix. Quant au reste, semblable à la

précédente. Taille Q : 2,70""". Diffère du pré-

cédent par les antennes plus courtes, les ar-

ticles 2 (sic) à r» ini'gaux, les ailes non hya-

lines et la cellule radiale plus allongée. »

(Thomson).

Capitulatus Thoms.
Patrie : Suède (Ttiomson).

14 l$aso du second segment abdominal striée

chez la femelle, lisse chez le mâle ; article 3"^

des antennes du nulle échancré. 15

André Vil"' 21
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dans les deux sexes ; article 3' des antennes

du mâle cylindrique ; ailes à peine pubescontes. 18

15 « Face rugueuse et ponctuée ; vertex ru-

gueux-striolé ; côtés du pronotum lisses ; mé-

sopleures striées ; dernier article des antennes

de la femelle à peine ou pas plus large que

l'avant-dernier ; ailes ciliées ; scutellum lisse

à sa base. Base du second segment abdominal

striée chez la femelle, lisse chez le mâle. Corps

noir et brillant; funicule des antennes et

pattes rousses, hanches noires. Le mâle a le

3° article des antennes échancré, les ailes un

peu plus obscures et un petit espace lisse sur

chaque côté de la face. Taille çj'Q : 3,30 à

4,40""°. » (Thomson).

Fulvipes Dahlb.
Patrie : Suède (Dahlbora).

Remarque : Thomson considère à tort cette espèce

comme identique à anthomyiarum Bouché qui a la

base abdominale striée dans les deux sexes, et à

slriolatus Ueinh. F. fulvipes Dahlb. et F. Lrviyatiis

Dahlb. sont synonymes selon Dahlbom lui-même qui

les a confondus plus tard également avec F. antho-

myiarum Bouché.

Vertex non rugueux mais lisse ou ponctué. 16

16 « Dessus de la tète finement pointillé et un

peu luisant ; côtés du pronotum faiblement

striolés. Face granulée et terne. Antennes

médiocrement épaissies vers le bout, submo-

niliformes, avec le dernier article ovoïde, un

peu plus épais que le précédent et deux fois

aussi long que lui. Troncature du prothorax

très large, ses bords un peu saillants. Ecus-

son subrugueux en arrière et sur les côtés,

presque lisse en avant, près de la hase, et un

peu luisant à cet endroit. Second segment



abdominal strié à sa base, ayant au plus un

tiers de la longueur du suivant. Ailes presque

nues ; nervure sous-costale d'un roux pâle,

les deux nervures externes de la cellule ra-

diale transparentes. Corps noir et brillant;

mandibules et antennes, à l'exception du pre-

mier et du dernier article, d'un roux brun;

pattes rousses, hanches noires, milieu dos

cuisses postérieures couleur de poix. Taille ? :

3""". » (Giraud).

Apicalis (lin.

Patrik : Basse-Autrielie ((".iraud).

Vertex lisse, ni ride ni pointillé. 17

Ecusson rugueux en entier chez la femelle,

lisse à sa base chez le mâle ; article pénultième

des antennes de ce dernier cinq à six fois

aussi long que gros. Taille cfÇ : 2,5 à 3,o""".

Striolatus Reinu. Voir N. 11

« Ecusson lisse avec l'extrémité rugueuse

dans les deux sexes ; article pénultième des

antennes du mâle seulement trois fois aussi

long que gros. Tète lisse; face en entier chez

le mâle et milieu de la face chez la femelle

rugueux ; troisième article des antennes du

mâle légèrement échancré. Côtés du prono-

tum et mésopleures aciculées ; métathorax

mutique. Extrême base du second segment

abdominal lisse chez le mâle, striolée chez la

femelle. Ailes pubescentes, ciliées, nervures

de l'aréole visibles en partie. Corps noir et

brillant ; funicule brun, ordinairement rous-

sàtre vers la base ; pattes noires, genoux et

tibias roux ; tibias intermédiaires et posté-

rieurs avec une ligne brune au côté externe.

Taille cf 9 : 1,70 à 2,30""'. Les grands indi-



J-* LES CYNIPIDES

vidus mâles de cette espèce peuvent seuls être

confondus avec les petits exemplaires de la

variété sombre de striolatiis, mais ils se dis-

tinguent néanmoins de ces derniers par les

antennes plus courtes et notamment par la

brièveté de l'avant-dernier article ; nervure

cubitale ordinairement bien colorée depuis

l'aréole jusqu'au bord postérieur de l'aile. »

(Reinhard).

Reinhardi Kieff.

Patrie : Allemagne et Bohême (Reinhard), Suède
(Thomson).

Remarque : Reinhard a décrit cette espèce sous le nom
de nitens Hart., ce qui fait croire qu'il n'a lu que
superficiellement la description de Hartig. En effet

le Psilogastcr nitens Hart. a l'écusson entièrement

lisse, ce qui n'est pas le cas pour l'espèce de

Tteinhard. La coloration est différente aussi. La

diagnose de Hartig, que nous citons plus loin, ne

permet pas de reconnaître l'insecte qu'il a dénommé.
Reinhard ajoute encore que son espèce est proba-

blement la même que F. fiiscinervis flir., en quoi il

a oublié que l'espèce décrite par l'auteur français a

la base du second segment abdominal lisse dans les

deux sexes, le 3'' article des antennes du m:\le non
échancré et les ailes à peine pubescentes. Pour le

même motif le F. coriaccus de Giraud ne peut être

synonyme du F. nitens de Reinhard, comme l'a cru

Dalla-Torre. D'autre part le F. niteiis de Giraud est

une espèce autre que celle de Reinhard; avec

Reinhard je la considère comme identique à Spilo-

fjasler hetero})tcrus Hart. Enfin le F. nitens de Thom-
son est le même que F, Reinhardi Kieff. ; l'auteur

suédois croit reconnaître dans le mâle le F. larvamm
Dahlb. (F. anthomyzœ Dahlb.) ' et dans la femelle le

F. coriacens Dahlb. -; il signale une variété chez

laquelle les sillons du second segment abdominal
de la femelle atteignent presque l'extrémité posté-

rieure de ce segment; je la désigne du nom de var.

striatus nov. var.

1. L'insecte que Dahlbom a d'abord nommé F. anthoniysss (80), puis plus

tard (81) F. larvarum, pour empêcher qu'on ne le confonde avec F. antho~

myiarum, a été obtenu par l'auteur suédois, d'un puparium à'Anthomyza.

2. Tel n'est pas l'avis de Giraud qui a examiné le type de coriaceus Dahlb.



..kMit i:r. - 11,. m;- 325

« Ecusson un peu inéf,'al, presque lisse

surtout en avant, médiocrement luisant, fai-

blement impressionné transversalement en

arrière. Tète transversale ; toute la partie

supérieure à partir des antennes presque lisse

et assez brillante ; face couverte d'une ponc-

tuation granub'e, mate chez la femelle, un

peu plus One et moins terne chez le mâle et

laissant en outre, dans ce sexe, deux très petits

espaces lisses autour du chaperon. Antennes

de la femelle presque de la longueur de la

tète et du thorax, grossissant médiocrement

vers l'extrémité, submoniliformes, le dernier

article ovoïde et sensiblement plus fort que

les autres; celles du mâle subsétiformes, de

la longueur du corps. Prothorax médiocre-

ment tronqué en avant ; ses côtés et les mé-
sopleurcs striés. Ailes à peine pubescentes,

leurs nervures brunes, la cubitale tout-ù-fail

éteinte. Abdomen normal ; second segment

(premier de Giraud) ayant un peu plus de la

moitié de la longueur du suivant. Noir bril-

lant; genoux, tibias et tarses roux. Taille cfÇ :

2,30 à 2,50""". » (Giraud). La base du second

segment abdominal est lisse dans les deux

sexes et l'article 3" du mâle n'est pas échancré,

puisque Giraud mentionne le premier de ces

caractères dans la diagnose générique comme
étant ordinairement le cas, et il ne manque

pas de signaler les espèces à second segment

strié ; quant au second caractère il écrit à la

page 1j3 : « Les antennes des mâles de F.

abnormis ont le 3° article fortement arqué,

ce qui n'a pas lieu chez les autres espèces ».

Fuscinervis Gin.

Patrie : Allemat,'"e et .Vutriche (diraud).



Ecusson sans impression transversale en

arrière, « presque lisse et un peu luisant en

avant, irrégulièrement ponctué ou rugulcux

en arrière et sur les côtés avec deux points

enfoncés protonds à sa base. Tête subtrans-

versale à peine aussi large que le thorax ;

toute la partie supérieure, à partir des an-

tennes, finement pointillée et peu luisante

chez la femelle, presque lisse et luisante chez

le niàle ; face coriacée et terne
; chez le mule

la ponctuation de la face est plus faible et

laisse en arrière du chaperon deux petits es-

paces lisses. Antennes de la femelle sensible-

ment renflées vers le bout, articles du funicule

subovales, le dernier beaucoup plus gros que

le précédent, en ovale allongé ; celles du mâle

filiformes. Côtés du pronotum et mésopleures

striés ; troncature du prothorax faible. Ailes

à peine pubescentes, leurs nervures d'un roux

pille; l'angle postérieur de la cellule radiale

émettant une nervure droite el courte dirigée

en arrière.Noir brillant ; mandibules, funicule,

surtout chez le mâle, d'un roux brun
;
genoux,

tibias el tarses roux. Taille (^Ç :
3"'-'". ($ du

Musée de Vienne). » Second segment abdo-

minal lisse dans les deux sexes ;
3" article des

antennes du mâle non échancré '.

Coriaceus Dahlb.

Patrie : Suède (Dahlbom;, Autriche (Giraud).

ESPECES INSUFFISAMMENT DECRITES

Melanostomus Ilart. « Noir
;
pattes rousses, hanches noires.

Taille ? : 3,30'>"". »

Voir ce qui a été dit pour l'espèce précédente.



Nitens Mail. « Noir; antennes d'un noir brun; genoux,

tibias et tarses antérieurs et intermédiaires roux, ceux-ci avec

le dernier article et les crochets des tarses noirs ; écusson très

brillant. Taille $ : 2,2"""'. Le principal caractère distinclif de

celte espèce est 1 ccusson entièrement lisse et brillant. »

Striolatus llart. « .Noir; funicule et pattes rousses; hanches

et ordinairciiR-nl aussi les trochanters et les cuisses, depuis la

base j usqu'au-di'là du milieu , noirs ; antennes à extrémité brune ;

ailes à nervures noires; aréole bien marqui'-e. Taille cf9 :

3,(;0""». »

Jurinei Imli. [sculcllaris Jur. nec Ross.) « Noir brillant;

antennes d'un brun de poix, de 14 articles chez la $, de l.'i

chez le j^ ; ailes un peu brunâtres
; pattes d'un brun de poix.

Abdomen avec un leutragc gris à sa base, rétréci au milieu,

élargi aux deux bouts. Taille ÇcT :
3'""'. Patrie : Suisse, Ge-

nève '. »

Ruficornis Spin. « Noir ; tète à l'exception d'une tache au

vertcx, antennes et pattes à l'exception des cuisses et des tibias,

testacées. Antennes à peine plus courtes que le corps. Thorax

à pilosité microscopique ; sillons parapsidaux étroits. Ecusson

sans ligne ('levée et sans fossettes. Ailes hyalines. Abdomen
brillant, compriihé latéralement; 2" segment (sans doute le 3"

qu'il faut lire) très grand, recouvrant les autres. Taille <^(^ :

3,20""". In stercore humano et bovino. Italie. »

(lenre 14^ XVA!/)1'H0RA Kieffer l'.MII (Hull. soc. ent.

Fr.), p. 34 i

$uiÀfi, poignard ; 'fopô;, qui porto.

Ce genre ne diffère du précédent que pai la forme de l'écus-

son qui se termine en pointe, il comprend quatre espèces dont

les trois suivantes reviennent à l'Amérique : Fiijilrs im/ialirus

Say, Diplolepis armatus Say el Figites piccus Spin.

1. A exclare des Figitines à cause du feutra^'e abdominal et des antennes

de 15 articles ; probablement une Eucotlinc.
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—

^

« Ecusson rugueux, mat, terminé en une

pointe saillante, triangulaire et subépineuse.

Tète transversale, un peu plus large que le

thorax, densément couverte d'une ponctua-

tion granulée et opaque
;

partie postérieure

du vertex sillonnée transversalement. An-
tennes un peu plus courtes que la tète et le

thorax ; articles 3 à 5 obconiques, assez minces,

les suivants jusqu'au 12" arrondis et gra-

duellement plus épais, le 13® globuleux et

trois à quatre fois plus fort que le précédent.

Prothorax transversalement tronqué en avant ;

côtés du pronotum et mésopleures assez for-

tement striés ; mesonotumtrès finement poin-

tillé et peu luisant. Ailes à peine pubcscentes,

nervures rousses et assez fortes, un peu

diffuses ; aréole indiquée seulement par un

petit rameau droit et court formant la prolon-

gation de l'angle postérieur de la cellule ra-

diale. Abdomen de la longueur du thorax, peu

comprimé et terminé en pointe très courte
;

second segment abdominal lisse à sa base et

d'un quart plus court que le suivant. Corps

noir; funicule, genoux et tarses antérieurs

et intermédiaires d'un roux brun. Taille Ç :

2,2.5""". Cette espèce s'éloigne des autres par

la forme acuminée de son écusson. » (Giraud).

Clavata Gm.
Patrie : Autriche (Ciraud).

Genre 15«. ZYGOSIS Forster 18G9 (117), p. 303

ÇÙYoïat;, réunion sous le joug '.

Prothorax sans troncature. « Joues marginées
;
yeux mé-

diocrement velus ; antennes de 13 articles chez la femelle, de

1. A cause de la forme de l'ai-éole dont les nervures externes foi-ment un
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14 chez le mi\lc, ie troisième article plus long que le qua-

trième. Tliorax lisse ; mesonotum très fortement poli et l)ril-

lant, avec les sillons parapsidaux percurrcnts. Kcusson avec

deux fossettes lisses à sa base. Mésopleures brillantes, iine-

ment striées inférieurement ', séparées du mesosternum par

un sillon seulement. Ailes à cellule radiale fermde ; aréole

située presque en dessous de la base de la cellule radiale, avec

les nervures externe et interne bien formées, la nervure basalc

presque décolorée. Second segment abdominal glabre et lisse

dans les deux sexes ». (Fursler). L'abdomen n'est pas poin-

tillé. Ce genre, peu distinct des Pigiles, ne comprend qu'une

espèce.

Le F. validicornis ïlioms. serait encore à rapporter ici à

cause de la forme de la cellule radiale, si Thomson ne disait

pas expressément que toutes les espèces du genre F'ujilcs ont

le pronolum tronque en avant.

^__ « Noir
;
genoux, tibias et tarses d'un roux

plus ou moins sombre ; funiculo du nulle

noir brun. Tout le corps, à l'exception du

métathorax, est poli et luisant : la tète, les

antennes, le thorax et les pattes ont une

pubescencc rousse, raide et clairsemée. Tète

subarrondie, le sommet un peu plus brillant

que la face; antennes de la femelle un peu

plus longues que la tète et le thora.t, grêles,

submoniliformes, grossissant faiblement vers

l'extrt'mité, le dernier article un peu plus

épais et deux fois aussi long que le précé-

dent ; celles du mâle exactement filiformes,

de la longueur du corps. Prothorax arrondi,

sans troncature distincte. Le dos et les côtés

du mésolhorax ainsi que l'écusson entière-

ment lisses. Abdomen de la longueur du

reste du corps, un peu acuminé en arrière
;

1. Deux paj-'es plus haut Fûrster écrit au contraire ; . tous les C''>tés du
thorax sont lisses comme l'écusson ».



second segment (l""^ de Giraud) ayant au

moins la moitié de la longueur du troisième.

Ailes pubescentes, ciliées ; nervures noires ;

cubitale faiblement tracée et incomplète;

aréole très petite mais constante et dirigée

obliquement vers la base de l'aile » (Giraud).

Selon mes observations, l'aréole, dont les

nervures sont noires, est située près de la

base de la cellule radiale ; celle-ci au moins

deux fois aussi longue que large; première

partie du radius n'atteignant pas la moitié de

la seconde et plus fortement courbée qu'elle.

La nervure sous-costale est munie de longs

poils noirs, dressés, beaucoup plus longs que

les cils blancluUres qui bordent l'aile. Article

3® des antennes de la femelle presque deux

fois aussi long que gros, dépassant le 4^ d'un

tiers; articles 5 à 12 s'épaississant insensi-

blement et une fois et quart aussi longs que

gros, le 13" presque deux fois aussi long que

gros. Mésopleures finement aciculées en-

dessous du sillon longitudinal et le long du

bord postérieur. Taille cf 9 • 2 à 3"^"\

Heteropterus Hart.

Mœurs et Patrie : Giraud l'a obtenu de pupariums de

Sarcophaga stricUa Meig. Allemagne (Hartig), Angle-

terre (Marshall), Autriche (liiraud), France (Car-

pentier), Savoie (Reinhard).

Remarque : Cette espèce a comme synonyme F. nitens

Gir. nec Hart., F. urticeti Gir. nec Dahlb., Melanips

urticetiUaLTsh., Cam., nec Figites urticeti Dahlb., qui

est le type du genre suivant. Quant à. Melanips urti-

ceti Thoms. ; il diffère par le 3« article antennaire

qui est deux fois aussi long que le 4«, par l'aréole

et par la couleur des pattes d'un noir uniforme.
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oî;, deux fois ; /.izx'.m, corne, cùl«'' d'un compas '.

Ce genre ne diffère du précédent que par les caractères sui-

vants : Yeux glabres ; nervure sous-costale incomplète, la

première partie manquant complètement, cl la seconde for-

mant un arc avec la nLMvure transversale ou basale. Notam-

ment la cellule radiale et l'aréole sont conformées comme
dans le genre précédent, et Dahlbom (81) p. li et (80) Tab.

synopt. 3. n<» 2, distingue l'espèce typique des autres Firjites

par le prothorax non tronqué en avant.

Le genre Melanips Thoms. est peut-être synonyme de

Diceraea Fijrst. Le nom de Melanips parait d'abord chez

Walker (323) p. \CA. Parmi les caractères donnés par l'auteur

anglais, quelques uns s'appliquent aux genres Amblijnotus

Ilart. et Sarothrus Hart., et excluent les genres Diceraia ai

Zjigosis : « '2" segment abdominal velu à sa base ; thorax

presque lisse, rarement densément ponctué. » ; d'autres au

contraire, excluent les genres Amblijnotiis et Sarothrus :

« tète transversalement ridée on arrière, articles des antennes

diminuant graduellement de longueur ; base du scutellum

parfois à deux iosseltes ; pétiole abdominal gros, très court,

à peine apparent, pointillé et peu luisant ». Ou bien Walker

a fait celte description d'après des insectes appartenant à des

genres différents, ou bien ce qui me paraît plus vraisemblable,

il a agi ici comme nous l'avons déjà vu plus haut pour le

genre Onijchia, c'est-à-dire qu'il aura établi le •^anro Mrhaiips

d'après des renseignements qu'il a reçus de ilaliday et qu'il a

rendus inexactement. In peu plus lard, Ilaliday (330) (ieneric

Synopsis, p. oH, donna lui-même une description du genre

Melanips ; cette description exclut Dicer.va et Xij(josis, mais

s'applique aussi bien à Ambli/notiis Ilart. i\\ihiSarolltrus Ilart.

Ilaliday ne fut pas plus heureux dans le choix du type qui est

1. A cause de la forme de l'aréole.
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Cynips urlicse Kirb., car ce nom ne désigne aucune espèce

bien précise et Kirby, qui s'en est d'abord servi, n'a donné

aucune description de l'insecte ainsi dénommé. Le nom de

Melanips, comme le proposait déjà Reinhard, doit donc être

supprimé et c'est à tort que Thomson l'a repris mais en lui

donnant un sens tout différent \ Melanips ïhoms. est syno-

nyme douteux de Dicerœa ou de Zijgosis, Melanips Forst. est

identique à Amblynolus IIart.,et Melanips liai, et Gir. syno-

nyme A'Ambhjnotus ITart. et de Sarothrus Hart., pr. p.

—

^

M Mandibules, genoux, tibias et tarses

d'un testacé sombre ; antennes d'un brun

noir, et brièvement pubescentes, à articles

moniliformes ^ Ailes hyalines, pubescentes

et ciliées ; nervures d'un brun sombre; aréole

petite, mais complète, triangulaire et sor-

tant exactement de la base de la cellule ra-

diale, celle-ci allongée, lancéolée et triangu-

laire ; cubitus très pâle. Abdomen glabre et

lisse ; troisième segment (le 2" selon Dabl-

bom) deux fois aussi grand que le second.

Taille 9 : 2,25""". Se distingue de F. macu-

lipennis par les ailes, et de toutes les autres

espèces de Figiies par la forme du prothorax

et surtout par l'aréole. » (Dahlbom).

Urticeti Dahlb.

1. Thomson donne comme type de Melanips le F. urticeti Dahlb., qui est

aussi, le type de Dicerœa Forst., mais il est probable que Tliomson n'a pas

connu le véritable F. urticeti Dahlb., car il dit de l'insecte qu'il appelle de

ce nom, qu'il a le prothorax tronqué en avant; en outre il ne parle pas de

la forme singulière de la sous-costale, ce qui pourrait l'aire croire qu'il

s'agit de Zygosis heteropterus Hart., comme il le soupçonue lui-même, mais

alors encore il faudrait admettre qu'il s'est trompé en disant que < le pro-

notum est tronqué en avant, que les pattes sont noires en entier, que le

S'î article des antennes de la femelle est deux fois aussi long que le 4<^, et que

l'aréole est ouverte à la base ».

2. Selon la fig. 2, pi. 2 (80), l'article 3^' est trois fois aussi long que gros,

le 40 deux fois et demie, les suivants s'épaississent insensiblement, le 13'- ou

dernier beaucoup plus gros que l'avanl-dernier ; le mesonotum oflre à sa

base, entre les deux sillons, un enfoncement triangulaire, un peu plus long

que large.
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Patrie ; Sut^de (l)alilbom).

HEMAnguE : Fûrster a donné le nit^me insecte, F. urticeti

Dalilb., comme type de Jeux genres bien difîérents,

c'est-à-dire, de Z\](jiKis Korst., à yeux velus, et de
Dicera-a FOrst. à yeux glabres, mais cette contra-

diction n'est qu'apparente, car dans le premier cas,

il donne comme synonyme : F. hetevoplerus Hart.,

et dans le second cas il écrit : « à l'exclusion de la

synonymie de F. heteropterus Ilart. >• Pour être

exact, il aurait dû écrire dans le premier cas :

Z. heteropterus liarl.(Fiijilcs urticeti Gir. nec Dalilb.)

et dans le second : Z). urticeti Dalilb. nec Uir.

L'insecte décrit par Marsliall et Cameron sous le

nom de Melanips urticeti Dahlb. (Fiijites nilcns Cir.)

est ZijQOsis heteropterus Hart., comme j'ai pu m'en
convaincre par les types de la collection du Rév.

Marsball.

Genre 17-. AMI5LVN0TIJS ir.viniG 18i:](lil), p. iil)

iw^Àj;, terne ; vwio;, dos '.

Tète de la largeur du thorax. Vertex et face convexes, mats,

linenient et deiisémcnt ponctués et avec une pubescencc

courte. Va sillon transversal et lisse sépare le clypeus qui est

un peu luisant. Yeux glabres, ovalaires. Antennes de 14 ar-

ticles et presque aussi longues que le corps, chez le mâle ; celles

de la femelle un peu plus courtes et composées de 13 articles.

Le premier article est conformé comme chez tous les Figi-

tides ; le 2" globuleux; le :}" échancrc chez le mâle, les sui-

vants cylindriques; le dernier ovoïde. l*rolhorax tronqué en

avant, rétréci au milieu. Mesonotum médiocrement convexe,

mat, très linemement et densément ponctué ; sillons parapsi-

daux plus ou moins marqués ; entre eux se voit ordinairement

un sillon médian qui s'eilace en avant. Ecusson médiocre-

ment saillant, ovalaire, obtus, marqué à sa base de deux fos-

settes dans la plupart des espèces. Rlésopleures lisses en arrière

et en haut. Melanotum en pente abruplc, pubescent, mat,

1. Se rapporte au dos du thorax qui est mat.



rarement brillant, avec deux arêtes parallèles, et un minime

prolongement cylindrique auquel s'insère l'abdomen. Ailes

pubescenles ; la sous-costale est faiblement intenompue avant

la cellule radiale, comme chez les Cynipides gallicoles et se

prolonge encore un peu au-delà de l'extrémité de cette der-

nière qui est donc entièrement fermée. Ailes postérieures avec

une sous-costale et une nervure récurrente^ comme d'ordinaire.

Crochets des tarses simples. Abdomen en ovale allongé, médio-

crement comprimé, obtus au bout ou très faiblement acumine

chez les femelles, lisse, brillant, avec un pointillé lin et épars.

Le premier segment en anneau, lisse, emboitant le prolonge-

ment du métathorax avec son bord évasé en entonnoir;

second segment velu à sa base, aussi long que le 3% excepté

chez A. aliemis; les suivants plus petits. Parfois le second

segment s'est un peu retiré du premier ; on aperçoit alors le

prolongement du premier segment sous forme d'anneau strié

longitudinalement. ITartig a d'abord nommé ce genre Scyiodes

(139), p. 187 ; trois ans plus lard il changea cette dénomination

en celle A'Ambbjnolus, parce qu'elle avait déjà été employée

pour un genre d'Arachnides. Melanips liai, s'applique en

partie à Amblijnotiis. (Voir ce qui en a été dit au genre

Dicerœa).

Parmi les sept espèces connues, l'une, A. j'oicnt.ns Ashm.,

revient à l'Amérique du Nord. Les mœurs d'une espèce,

A. opacus, ont été découvertes car M. Carpentier.

1 « Métapleures brillantes ainsi que les côtés

du pronotum et les mésopleures. Corps noir,

mat et pubescent ; bas des mésopleures très

finement strié ; ailes teintées de jaunâtre ;
ab-

domen un peu comprimé, brillant, à dessous

couleur de poix; pattes jaunes, cuisses, à

l'exception de l'extrémité, et tibias posté-

rieurs d'un brun noir. Ecusson rugueux. Cel-

lule radiale un peu longue. Antennes pas plus

longues que le thorax. Taille 9 : 3,30°"". »

(Thomson).

Microcerus Kieff.



Patkie : Suède (Tlioinson). L'auteur suédois a décrit

cette espèce sous le nom de Sarothrus oi)aciis Th.

Métapleurcs maies ; antennes de la femelle

distinctement plus lonjrues que la tète et le

thorax.

SilliHis paiapsidaux oblitért-s au moins en

avant.

Sillons parapsidaux pt-rcurrcnls et distincts

sur tout leur parcours. Arlicl»^ -i" des an-

tennes du mâle une fois et demie aussi lony

que le quatrième, fortement émarginé en

dehors, les bords du sillon ainsi creusé, sont

proéminents à l'extrémité ; articles suivants

plus courts que le 3«, diminuant insensible-

ment de longueur, le dernier à peine plus

long que l'avant-dernier; article 3« de la

femelle cylindrique, un plus long que le qua-

trième ; colui-ci et les suivants cylindriques,

diminuant progressivement en longueur, le

dernier sensiblement plus long que le précé-

dent. Le mule a les antennes presque aussi

longues que le corps. Entre les deux sillons

parapsidaux se voient deux lignes enfoncées

et lisses, s'étendant du bord antérieurjusqu'au

milieu du mesonotuin ; en dehors dos sillons

parapsidaux, se voit également une ligne

enfoncée. Ecusson coriace et ponctué comme
la tète et le reste du thorax, plus ou moins

ruguleux en arrière ; fossettes ovalaires, pro-

fondes, inclinées l'une vers l'autre et presque

lisses. Ailes un peucnlumécs; nervures d'un

brun plus ou moins sombre. Nervure cubi-

tale paie, mais tracée jusqu'au bord poste-

rieur de l'aile ; aréole oblique, en triangle

équilatéral, à nervures pAles ou brunes. Corps



noir, mat ; dessous du funicule roux brun

surtout à sa base
;
pattes rousses; hanches et

trochanters, ordinairement aussi la base des

cuisses ou même chez le mâle, selon Hartig,

les cuisses en entier, généralement aussi

l'extrémité des tibias postérieurs avec leurs

tarses, noirs. Taille cf 9 : 3,5 à 4,5™"\

Opacus IIart.

Mœurs et Patrie : Obtenu par Giraud comme para-

site d'insectes de Pinits pumilio. Un exemplaire mâle

capturé par M. Carpentier se distinguait par l'absence

d'aréole. Allemagne (Hartig), Angleterre (Cameron),

Autriche (Giraud), Bohème, France et Suisse (Rein-

hard), Corse (Marshall).,

Remarque : A. femoralis Cam. n'est pas distinct de

cette espèce, comme le croit M. de Dalla-Torre. 11

est facile de s'en convaincre par la description que

donne Cameron : « Noir; la plus grande partie des

cuisses antérieures, le quart apical des cuisses in-

termédiaires et l'extrémité des tibias postérieurs et

les tarses d'un testacé fauve; l'extrémité des tibias

postérieurs et les tarses plus ou moins bruns (sic !)
'.

Antennes presque aussi longues que le corps ^,

s'épaississaut faiblement vers le bout ; article 3=

presque d'un quart plus long que le suivant ^, los

autres progressivement raccourcis; le dernier plus

de deux fois aussi long que l'avant-dernier. Sillons

parapsidaux étroits, s'évanouissant vers la base du
mesonotum *; la ponctuation du scutellum n'est pas

beaucoup plus forte que celle du mesonotum, ex-

cepté sur les côtés qui sont rugueux ; mésoplcures

en majeure partie lisses et brillantes; hanches

opaques, finement ponctuées, lisses et brillantes en

arrière. Abdomen guère plus long que le thorax,

lisse, brillant, semisessile; base aciculée '', avec

t. Ainsi donc, dans la même phrase, il est dit que les tibias fiostérieurs et

les tarses sont de couleur claire et de couleur sombre 1

2. D'où on pourrait conclure que l'exemplaire décrit est un m;Ue, ce que

Cameron n'indique pas.

3. Gomme il n'est pas question d'échancrure, on pourrait croire qu'il s'agit

maintenant d'un exemplaire femelle, ce que confirme la diminution de lon-

gueur des articles suivants.

4. Plus tard, dans sa Monographie, 1890, Cameron dit au contraire que fe-

moralis et opacus ont les sillons parapsidaux percurrents et distincts I

5. Ces stries n'appartiennent pas au second segment mais à la partie du
premier, qui est d'ordinaire recouverte par le second.
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«les poils t;p;irs; nervures comme chez A. opacus.

Taille 4""°.

Celle espèce diffère d'opacus par les cuisses plus

sombres et les tibias et tarses plus clairs i, les fos-

settes plus petites, le scutellum moins fortement

ponctué, les sillons parapsidaux moins profonds et

le thorax moins velu. » (Cameron).

Aréole nulle, indiquée seulement par une

tache quadrangulaire.

Aréole distincte, à nervures plus ou moins

apparentes.

Sillons parapsidaux nuls ou très faible-

ment indiqués en arrière et nuls en avant;

écusson sans trace de lossettes, avec une ponc-

tuation à peine plus forte que celle du méso-

thorax, dont il est séparé par une lij^ne

arqui'C cl peu profonde. Tète avec une ponc-

tuation coriacée comme le thorax. Antennes

du mule filiformes, de la longueur du corps,

avec le 3'^ article faiblement échancré, et pas

plus long que le i". Prothorax très faiblement

tronqué en avant. Ailes hyalines, peu pubes-

centes, nervures brunes et minces ; cellule ra-

diale allongée; aréole nulle; nervure cubitale

presque imperceptible. Noir et mat ; funicule

brun ou avec la base jaunâtre, pattes rousses,

toutes les hanches et les cuisses intermé-

diaires et postt'rieures dun brun de poix. Ab-

domen plus court et plus étroit que le thorax,

avec la base et le ventre parlois rouge.ltrcs.

Taille o^: 1,0-2»"".

Silvanus Gin.

i. Si Cameron avait lu la description que (lartig, Reinliard et Oiraud ont
donnée d'A. opacus, il aurait vu que la couleur d'/l. /emoralU ne diflère nul-
lement de celle de cette espèce.

Andhb VU'''» 22
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Patrie : Allemasîne et Bohême (Reinhard), Basse-Au-

triche (Giraud). Le seul exemplaire connu de Giraud

a été capturé sur une galle de Trigonasins merjaptera

Panz.

Remarque : « Il est possible, écrit Giraud, que

cette espèce soit l'autre sexe de Scytodes parms
Hart., mais la brièveté de la description ne permet

pas d'en décider ». Voici la description de Scytodes

parvtis Hart. « Noir: antennes d'un brun noir;

bouche, écaillettes et pattes rousses; base des

hanches brune. Ailes hyalines, à nervures minces,

aréole nulle. Taille 9: 1,10""'. » D'après celte dia-

gnose on ne voit pas pourquoi Reinhard réunit par-

vus à sUvanus plutôt qu'à alicnus.

a Sillons parapsidaux bien distincts en ar-

rière, effacés en avant; e'cusson marqué à sa

base de deux impressions étroites, finement

granulé ; cellule radiale courte. Tête et thorax

comme chez l'espèce précédente, les flancs

seuls sont lisses et luisants; pubescence un

peu plus faible. Antennes de la longueur des

deux tiers du corps, faiblement épaissies vers

l'extrémité; articles du funicule courts, sub-

cylindriques et assez serrés ; le dernier aussi

long que les deux précédents et un peu plus

épais. Prothorax faiblement tronqué. Ailes

hyalines, presque nues ; nervures d'un roux

pâle, aréole et nervure cubitale nulles. Abdo-

men un peu acuminé, ovale, très brièvement

pétiole; le troisième segment sensiblement

plus long que le second (le 1" dans le sens

de Giraud) ; on distingue sur les derniers, un

pointillé extrêmement fin ; la pubescence de

la base est d'un gris brun. Corps noir; funi-

cule et pattes d'un rouge fauve; hanches

noires, base des cuisses un peu assombrie.

Taille ? :
2"^'».

Cette espèce s'éloigne de ses congénères

par la longueur du second segment abdomi-



na! et aussi un peu par la coiirurinalioii des

anlenues. » ((iiraud).

Alienus (jie<.

Patrie : Hasse-Aulriche («iiraud), Suède? nhomsou) '.

5 Cuisses noires avec l'exlrémilé teslacée.

« Article 3° des antennes de la femelle une

fois et demie aussi long que le 4" qui est

presque plus large que long. Sillons parapsi-

daux elTacés en avant. Corps noir; genoux,

tibias et tarses testacés ; antennes d'un testacé

sale près de leur base. Taille 9 : i"""- »

(Thomson).

Heterocerus TiiOMs.

Patrie : Suède (Tliomson).

—— (Puisses rouges en entier ou à base brune. 6

6 « Antennes de la femelle s'épaississant un

peu vers l'extrémité, article 3° pas plus long

que le 4°
;
point de lignes enfoncées entre

les sillons parapsidaux. Antennes du mâle

exactement filiformes, au moins aussi longues

que le corps, article 3' distinctement échancré,

une fois et demie aussi long que le 4'; les

suivants d'égale longueur, le dernier ne dé-

passant guère la longueur du précédent. Celles

de la femelle sont plus courtes que le corps,

articles du lunicule d'égale longueur, le der-

nier presque deux fois aussi long que l'avant-

dernier. Sillons parapsidaux ellacés en avant,

surtout chez la femelle. Fossettes de l'écus-

1. A. Thonuoni Kietl. fpo>r«s Thoms.) Sous le nom A'A. parvus Hart.

{silcanus Gir.), Thomson décrit un insecte qui diffère de silvanus parla pré-

sence de deux fossettes au scutcllura et se rapproche par XkA'alienus; Thom-
son ne lail pas mention de l'ar.-ole. Voici sa courte diav'nose : « Niger, fla-

gello el pedibus brunncis, iilidomine basi castaneo, mesonoti sulcis baai vix

indicatis, scutelli l'ovois niiniiuis. (j'Ç. 3™™. Uifli'rent df heUvocevus el <le

longitarsis par le mesonotuin moins opaque, la ponctuation plus distincte et

les silloQs très courts ».



son peliles, mais distinctes. Aréole triangu-

laire, à nervures subhyalines, l'interne et la

basale moins bien marquées que l'externe ;

nervure cubitale peu marquée, effacée com-

plètement à sa base. Noir, mat; funicule jaune

sur le dessus, brunâtre à l'extrémité et sur le

dessous; pattes d'un jaune roux; hanches

noires, souvent la base des cuisses et rare-

ment aussi l'extrémité des tibias postérieurs

et les tarses postérieurs brunis, ces derniers

grêles, distinctement plus longs que les tibias.

Taille o^Ç : 1,7 à 2'"'». » (Reinhard). Cellule

radiale courte.

Longitarsis Reinh.

Patrie : Allemagne (Reinhard), Suède (Thomson). Se-

lon Thomson, Cynips Dalmanni Dahlb. serait syno-

nyme de longitarsis, ce qui me parait improbable,

Dahlbom écrivant de cette espèce : u aréole nulle ».

« Antennes filiformes dans les deux sexes.

Entre les deux sillons parapsidaux qui sont

très faibles en arrière et eflucés en avant, l'on

distingue les traces de deux autres sillons,

plus près de la ligne nK'diane. Tète et thorax

partout également couverts d'une ponctuation

coriacée, line, très dense et paraissant comme
granulée. Antennes aussi longues que le corps

chez le mâle, et un peu plus courtes chez la

femelle ; le 3" article est fortement échancré

chez le mâle. Ponctuation de l'écusson à peine

plus forte que celle du mesouotum; fossettes

bien marquées. Abdomen ovale, peu com-
primé, luisant et pointillé. Pétiole très court

chez la femelle, un peu plus long chez le

mâle ; puhescence du second segment grise et

le fond qui la porte quelquefois un peu rou-

geàtro clicz les mâles. A.iles à nervures d'un

rouge-brun ; les trois cellules cubitales impar-



faitt incnl limitées. Corps noir et mal ; funi-

cule brunâtre en dessus, rougeàtrc en dessous,

surtout vers le milieu, cette couleur est uu

peu plus claire chez le niàle; pattes rouges,

hanclies et troclianters noirs. Taille y^9 :

3""". » (Giraud, d'après des exemplaires pro-

venant de Dalilbom, qui les avait nommés
Ci/tiips Zcllersicdli ; les exemplaires de llartig

provenaient de la mOme source).

Granulatus IIart.

I'atuie : Kassc-Aulriclic ((iiraud), Sui'-Je (Ilartig).

(ienrc 18», SAlîOTIllUIS IIautig. IcSiO (131)) p. 187

îi:(«0:ov, balai '.

Tt^te de la largeur du thorax; vertex convexe, lisse ainsi que

les joues ; face avec une ponctuation inégalement dense, médio-

crement brillante
;
yeux ovalaires et glabres. Antennes fili-

formes ; celles du mâle environ aussi longues que le corps ;

article 3' cylindrique, c'est-à-dire, non échancré, à peine un

peu courbé, un peu plus long que le 4'
; celui-ci ainsi que les

suivants d'égale longueur, le dernier un peu plus long que le

précédent et aminci au bout; celles de la femelle un [leu plus

longues que la tèle et le thorax ; articles du funicule presque en

ovoïde, surtout vers l'extrémité, tous d'égale longueur, à

l'exception du premier qui est en outre un peu aminci, et

du dernier qui est aussi un peu plus gros que les autres. Pro-

thorax laiblement tronqué en avant ; mesonolum assez lui-

sant, avec un pointillé épars, pubescent, traversé par deux

sillons parapsidaux ordinairement moins distincts en avant

(|u'en arrièie ; entre ces drux sillons se voit en arriére un sillon

iiH'dian d longitudinal, et en dehors d'eux l'on aperçoit de

1. Sans doulc à cause du mesoiiotuiu qui est brillant, coiumc
iroltf.
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chaque cùlé encore une ligne longitudinale et enfoncée ; chez

une espèce les sillons parapsidaux manquent. Ecusson ova-

laire^ presque tronqué au bout, plan, couvert de rides formant

réticulation, velu et marqué à sa base de deux fossettes lisses

et profondes. Mésopleures lisses et brillantes en majeure partie,

sillonnées inférieurement. Métathorax formant une pente

abrupte, mate ', inégale, densément velue, avec deux carènes

parallèles, entre lesquelles inférieurement se voit un minime

prolongement auquel s'insère l'abdomen. Ailes à cellule ra-

diale fermée de toute part ; la nervure cubitale est plus ou

moins distincte à partir de la base de la nervure transversale;

aréole assez grande, triangulaire et plus ou moins distincte. Ab-

domen finement pointillé, conformé comme dans le genre pré-

cédent, mais un peu plus comprimé; pour une espèce même,

à savoir areolatns Hart,, fortement comprimé chez la femelle,

à tel point que Hartig la considérait non seulement comme
une espèce différente, qu'il appela Dahlbomi, mais en forma

à tort le type d'un nouveau genre nommé Ampldlectus Hart.

On ne connaît pas les mœurs des représentanls de ce genre,

qui comprend quatre espèces, propres à l'Europe et une cin-

quième, 5. Nasoni Ashm. de l'Amérique du Nord.

1 Mesonotum sans trace de sillons parapsi-

daux. « Noir; funiculc des antennes, bouche,

écaillettes et pattes d'un testacé brunâtre;

hanches et base des cuisses brunes
;

partie

velue de l'abdomen un peu rousse ; dos du

thorax très lisse. Taille c/" : 1,10"". » (Hartig).

Levigatus Hart.

Patrie : Allemagne probablement ; Hartig ne l'indique

i. Selon Thomsoii les niétapleures seraient brillantes chez S. areolatus

Hart. et tibiaUs Zett , ce qui est une erreur. T homson a du reste jeté la con-

fusion dans la nomenclature, en donnant ici, comme déjà pour Melanips,

une tout autre acception aux genres Amblynotus et Sarothrus qu'on ne

l'avait lait jusque-là. Il distingue l'un de l'autre, par les caractères suivants :

<• 1» Ambli/auliis. Mvtoii)\eui.-&s mates; a ntennes de la lemelle plus longues

que le thorax; 2» Sarothrus. Mé tapleures brillantes; antennes de la femelle

lias. plus lon^'uos que le thorax; abdomjn de la femelle comprimé ».



Mesonotum avec des sillons parapsidaux

distincts au moins en arrière.

Sillons parapsidaux effacés en avant, ou

peu distincts en avant et nuls au milieu. An-
tennes du mâle presque aussi longues que le

corps; face et thorax avec une pubcscence

noiriltre et des points enfoncés épars mais

assez gros ; moins luisants que dans les deux

espèces suivantes. Troncature du prothorax

transversale et sans bords saillants. Ecusson

ruguleux; fossettes étroites. Ailes brunes,

très pubescentes, à nervures noirâtres ; aréole

à nervures toutes distinctes. Abdomen du

mâle ovalaire, faiblement comprimé ; celui de

la femelle fortement comprimé, surtout en ar-

rière, et deux fois aussi long que le thorax,

les segments 4 à 7 étant plus longs que de

coutume et formant à eux seuls la moitié de

l'abdomen. Corps noir, un peu brillant
;
pattes

rousses, hanches, trochanters et base des

cuisses noirs ; chez le mâle, la partie velue de

l'abdomen est rougeàtre et les tibias posté-

rieurs ou encore les intermédiaires sont sou-

vent bruns; chez la femelle, les côtés de l'ab-

domen sont roux, le dessus et le dessous

bruns. Taille c/* : 3,3 à 3,5""»; ? 3,3 à 4,.')""".

Areolatus IIakt.

Patrie : Allemagne et France (Reinhard), Angleterre

(Cameron), Autriche (Giraud), Suède (Uahibom).

Hemarque : On trouve cet insecte en été sur les

fleurs des ombellifères. On lui assigne comme sy-

nonymes : Amphilectus Dahlbomi Hart., F. piceus

Dahibom et Metanips fumipennis Gir.

Sillons parapsidaux percurreuts, distincts

sur tout leur parcours.

Pattes et base du funicule brunes, ce der-
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nier un peu épaissi vers l'extrémité *. Corps

noir ; face un peu brillante ; mesonotum bril-

lant et faiblement pubescent ; sillons parapsi-

daux percurrents; sillon médian n'existant

qu'en arrière; écusson à fossettes profondes;

métapleures brillantes et presque glabres ^
Taille : S'»"'. » (Thomson).

Brevicornis Thoms.
Patrie : Suède (Thomson).

Pattes noires, avec les genoux, les tibias

et les tarses rouges, rarement l'extrémité des

tibias postérieurs et les tarses brunâtres. An-

tennes du mâle aussi longues que le corps,

avec l'article 3° brun sur le dessus et jaune

sur le dessous, cette couleur s'étend rare-

ment aux articles 2 à 6 ; celles de la femelle

à peine plus longues que la tète et le thorax ;

article 3" deux fois et demie aussi long que

gros, le 4"^ deux fois, les suivants s'épais-

sissent insensiblement, le 12' d'un tiers plus

long que gros, un peu plus court que le 13'
;

pubescence courte. Corps noir, brillant et fai-

blement velu. Côtés du pronotum brillants,

finement aciculés inférieurement, lisses et

avec un pointillé très lin et épars supérieure-

ment. Mesonotum brillant, peu velu, avec

une ponctuation très fine et éparse ; sillons

parapsidaux protonds sur tout leur parcours
;

le sillon médian s'efTace en avant. Ecusson

rugueux et mat, à fossettes bien marquées et

luisantes. Troncature du thorax faible, mal

limitée. Ailes médiocrement pubescentes,

h3'alines, à nervures d'un noir brun ; aréole

incomplète, cellule radiale deux fois et demie

1 s'ayit donc d'un e.xemplaire femelle.

Voir !a note à la pa.ïe 3i2.



aussi liiii-ue quo large; cubilus faiblement

Iraci'' depuis l'aivdle jusqu'au l)Oiil alaire.

Abdomen faiblement comprime dans les deux

sexes. Taille o^9 : 2,o à 3,7™"'.

Caualiculatus llArn

l'.MRiE : Allemagne, Boliûme el Suisse (ReinlKird), .\u-

triclie (Ciraud), France (Carpentier).

Remaii(,>uk : (iiraud a décrit sous le nom de Meta-

nips tibialis Daldb. un iusocte ne différant du pré-

cédent que par la couleur brune des cuisses, les

antennes du mdle plus courtes que le corps, la ner-

vure cubitale nulle et la taille plus petite, d9 :

2"'°'. D'après un type de Uahlbom et des e.xem-

plaires recueillis aux environs de Vienne. Je consi-

dère S. tihi'ilis Dalilb., qui est le même que Cynips

tihialis Zett., ' commo une variété de ii. canalicit-

IllItlS.

1. Selon Dalilbom, qui appelle cet instcte Figitcs libialis.


